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MESDAMES, MESSIEURS,

Votre Commission a examiné longuement, au cours de
sept séances, la présente proposition de loi dont les effets
pratiques immédiats sont limités. Cette discussion a mis en
cause des attitudes très générales vis-à-vis de deux pro-
blèmes fondamentaux. à savoir la coopération au développe-
ment, d'une part, et l'armée et le service militaire, d'autre
part.

En conclusion de ces discussions, [a Commission et le
Ministre de la Coopération au Développement ont sou-
ligné que l'application du texte définitif de la loi constituera
une expérience. Celle-ci sera limitée dans le temps (deux
ans) et dans le nombre ~ 200 miliciens enseignants qui
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In de loop van zeven vergaderingen onderzocht uw Com-
missie uitvoerig het onderhavige wetsvoorstel, waarvan
de onmiddellijke praktische gevolgen beperkt zijn. Tijdens
die bespreking werden zeer algemene standpunten inqeno-
men ten opzichte van twee fundamentele problemen : de
ontwikkelingssamenwerking, resp, het leger en de militaire
dienst.

Uit die gedachtenwisseling concludeerden de Commissie
en de Minister van Ontwikkelingssamenwerking dat de toe-
passing van de definitleve tekst van de wet een experiment
zal z'ijn, hetwelk een periode van twee jaar zal bestrijken
en beperkt zal blijven tot 200 onderwijs verstrekkende
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pourront être détachés pour renforcer notre aide aux pays
en voie de développement.

La Commission est consciente de ce qu'au-delà de cette
expérience, ij conviendra de légiférer d'une manière plus
large, plus définitive, de façon à créer, en plus du service
militaire, d'autres formes de service national. Il convient
en effet de rationaliser les différents systèmes permettant
de remplacer le service militaire par une autre prestation
et de donner un statut entièrement spécihque à ceux qui
seront volontaires pour un service national, en dehors de
l'armée.

CHAPITRE 1.

Origine de la proposition.

La présente proposition de loi est, d'après la déclara-
tion de ses auteurs, le décalque d'un projet gouvernemental
qu'il entrait dans les intentions du Ministre de déposer sous
forme de projet de loi.

Le Ministre avait déjà avisé la Commission, au cours de
la session précédente, de son intention de déposer sem-
blable projet dès qu'il aurait obtenu l'accord de son col-
lègue de la Défense nationale. Ce texte avait été soumis
aux délibérations gouvernementales, le 17 octobre, approu-
vé à l'unanimité et soumis, dès Je 20 octobre 1969, au Con-
seil d'Etat, dont l'avis n'a été remis que le 15 janvier 1970.

Le texte de ce projet de loi, J'avis du Conseil d'Etat
(annexe 1) ainsi que l'avis du Conseil consultatif de la
coopération au développement sur ce même projet ini-
tial (annexe 2), figurent au présent rapport.

Dès le dépôt de la présente proposition de loi, coïncidant
approximativement avec l'avis du Conseil d'Etat, le Gouver-
nement a proposé des amendements fondamentaux à la fois
pour répondre aux objections formulées par le Conseil
d'Etat et pour améliorer le texte de son projet initial.

La Commission, comme Je Ministre et les auteurs, ont
discuté de la proposition sans s'arrêter à cette confusion
dans les origines.

De ces discussions, de l'adoption de plusieurs amende-
ments présentés par le Gouvernement, de l'acceptation par
le Gouvernement d'un certain nombre d'amendements pré-
sentés par les parlementaires est résulté un texte fonda-
mentalement remanié, dont l'intitulé lui-même ne mentionne
plus la «création d'un service de volontariat à la coopéra-
tian au développement» mais simplement le « détachement
de miliciens à la coopération au développement ».

CHAPITRE 2.

Discussion des principes generaux
de la proposition.

L'auteur de la proposition souligne qu'il s'agit surtout de
renforcer Jes possibilités d'aide au développement existant
actuellement. sans rien supprimer de ce qui existe.

Le Ministre explique qu'il a défendu cette idée dès son
entrée au Gouvernement, et il donne connaissance à la
Commission de l'exposé des motifs initial de son projet.

Il reprend l'un après l'autre chacun des arguments en
soulignant que le vote de la présente proposition lui permet-
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clat wetsontwerp , het advies van de Raad van State
dienstplichtigen die qedetacheerd zullen kunnen worden
om deze bijstand aan de ont wikke linqslanden op te voeren.

De Commissie ziet in dat voor de tijd na dit experiment
ruimere en meer definitieve wettelijke rnaatreqelen zullen
moeten worden genomen, zodat huiten de militaire dienst
nog andere vormen van nationaal dienstbetoon in het leven
qeroepen kunnen worden. De verschillende systemen wclke
de militaire dienst door een andere prestatie kunnen ver-
vanqen, moeren immers gerationaliseerd worden en een
geheel eigen statuut moet worden gegeven aan degenen
die buiten het leger vrijwilliger zijn VOO1' een nationale
dienst.

HOOFDSTUK 1.

Oorsprong van het voorstel.

Het onderhaviq e voor stel is, zoals de auteurs ervan zelf
hebben verklaard, een afspiegeling van een regerlngsont-
werp dat de Mlnister in de vorm van een wetsontwerp wilde
indienen.

Tijdens de vorige zittijd had de Minister de Commissie
reeds op de hoogte gebracht van zijn voornemen om een
dergelijk ontwerp in te dlenen, zodra hij de instemming
van zijn collega van Landsverdediging zou hebben gekre-
gen. Die tekst was op 17 oktober ter beraadslaging aan de
ministerraad voorgeJegd, eensternmiq goedgekeurd en
reeds op 20 oktober 1969 aan de Raad van State voorge-
leqd, die eerst op 15 januari 1970 advies uitbracht.

In het onderhavige verslag zijn opgenomen: de tekst van
dat wetsontwerp het advies van de Raad van State
(bijlage 1), everrals het advies van de Raad van advies
voor de ontwikkelingssamenwerking over datzelfde oor-
spronkelijk ontwerp (bijlage 2).

Zodra het onderhavige wetsvoorstel was ingediend -
wat bijna samenviel met de publicatie van het advies van
de Raad van State - stelde de Regering enkele Iundamen-
tele wijzigingen voor om tegemoet te komen aan de opmer~
kingen van de Raad van State en om de tekst van haar
eerste ontwerp te verbeteren.

De Commissle. de Minister en de auteurs van het voor-
stel wisselden van gedachten over het voorstel, zonder lang
te blijven stilstaan bi] deze ietwat verwarde beginfase.

Die besprekingen, de aanneming van verschillende door
de Regering voorgestelde amendementen en de aanneming
door de Regering van een aantal door de parlementsleden
voorqestelde amendementen leverden een grondig gewijzig-
de tekst op, waarvan de titel zelf niet langer « de oprichting
van een vrijwilligersdienst voor de ontwikkelinqssamenwer-
king» rnaar gewoon «de detachering van dienstplichtigen
bij de ontwikkelingssamenwerking» vermeldt.

HOOFDSTUK 2.

Besprekinq van de voornaamsre beqinselen
van het voorstel,

De auteur van het voorstel wijst erop dat het er vooral
om gaat de bestaande mogelijkheden inzake ontwikkelings-
hulp op te voeren zonder iets van het reeds bestaande af
te schaffen.

De Minister antwoordt dat hij die opvatting vanaf zijn
ambtsaanvaarding heeft bepleit en hij brengt de Cornmissie
op de hoogte van de oorspronkelijke memorie van toelich-
ting bij zijn ontwerp,

Een na een overloopt hij de arqumenten, daarbij wijzend
op het feit dat de goedkeuring van het onderhavige wets-



trait non seulement d'alléger son budget d'un montant de
50 millions de francs, mais aussi et surtout, de créer pour
la future coopération une pépinière de candidats coopé-
rants,

Voici le texte de cet exposé des motifs.

«Afin d'accroître ses possibilites d'action en matière de cooperation
avec les pays en voie de développement. la Belgique se duit de faire
appel dans une plus large mesure à laction de jeunes à l'esprit neuf
et généreux, présentant les aptitudes et les qualifications requises pour
accomplir tine mission outre-mer. Il y a, en effet, chez beaucoup de
jeunes Belges une réserve d'idéal et dénerqle qu'il convient de mobi-
liser pour répondre au devoir de solidarité mondiale,

Parmi les formules qui permettent d'amplifier le recrutement des
jeunes, il en est une qui semble s'imposer: celle d'un service militaire
au titre de la coopération, Ce service militaire-coopération autoriserait
le Ministre de la Défense nationale à mettre à la disposition du
Ministre de la Coopération au' Développement des miliciens qui dési-
rent œuvrer dans un pays en voie de développement,

Pour instaurer cette formule, il est indispensable de solliciter lappro-
batlon du Législateur, du fait que l'artlcle 63 des lois sur la milice
stipule que le continqent est réparti entre les unités de l'armée d'après
les résultats de la sélection,

Le système proposé par le présen t pro] et présente de grands avan-
tages:

1) Le premier avantage est son coût raisonnable qui permet d'en-
voyer un plus grand nombre d'hommes à l'étranger moyennant des

'possibilités budgétaires Identiques,
Un assistant civil coûte à la coopération technique belge de 550000 F

à 600 ()()() F, Selon la formule préconisée, un milicien coopérant
représenterait pour le budget de la Coopération au Développement
une charge de 175000 F à 200 000 F, se décomposant comme suit:

Indemnité forfaitaire .de subsistance (adaptée, suivant le
pays, par un coefftclent de vie chère) '" 125400

Divers (frais d'assurance maladie-invalidité) ... 14 600
Frais de voyage par avion de ligne (aller-retour) .. , 35000
A titre de comparaison, en France le coût annuel de cette sorte

de coopérants se situe entre 20 ()()() et 22 000 F français, selon le pays
d'affectation,

La situation matérielle. qui est atnsi faite à ces jeunes gens, répond
à un état «militaire ».. Ils effectuent, comme les autres miliciens, un
service national dont ils n'ont pas à tirer d'avantages matériels, Ce
sont d'ailleurs des privilégiés à bien des égards, puisqu'ils vont avoir !a
chance de prendre contact avec des réalités nouvelles et de rencontrer
des hommes appartenant à d'autres continents et à d'autres cultures,

Il est donc normal que ces coopérants ne perçoivent pas de traite-
ment et qu'ils se contentent d'une seule indemnité forfaitaire calculée de
façon telle qu'elle leur donne le même pouvoir d'achat, quel que soit
le lieu d'affectation. Cette indemnité forfaitaire leur permettra d'assu-
rer leur subsistance et leur entretien dans des conditions satisfaisantes,
Le logement ,tinsi que les soins médicaux leur sont assurés par ailleurs
gratuitement.

2) Le deuxième avantage est d'ordre technique: la Belgique va pou-
voir se constituer de cette façon une pépinière de futurs expert. de
la coopération au développement, Le temps que ces jeunes gens pas-
seront outre-mer, au titre de leur service, permettra de connaître
quelles sont leurs possibilités professionnelles tout en les familiarisant
avec des problèmes et tm genre de vie auxquels beaucoup d'entre eux
seront tentés de s'intéresser par la suite.

3) Le troisième avantage est que le système du service outre-mer
permettra de répondre à la soif d'idéal de tant de jeunes,

...
Mais pour que la formule proposée par le présent projet soit un

élément complémentaire et efficace de l'action belge en matière de
coopération au développement, il va de sol que toutes les précau-
tions doivent être prises quant à la sélection des candidats, à leur
préparation et à leur encadrement.

Le Gouvernement est profondément conscient de ce que l'tnstauratton
d'un service militaire au titre de la coopération ~ qui constitue pour
la Belgique une expérience nouvelle ~ ne saurait être une réussite si
les jeunes gens qui répondront à cet appel n'étalent pas sévèrement
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voorstel hem niet alleen in staat zou stellen zijn beqrotinq-
met 50 miljoen frank te verrninderen, maar ook en vooral
voor de toekomstige sarnenwerkinq een kweekschool van
kandidaten voor de ontwikkelingssamenwerking in het le-
ven te roepen.

Ziehier de tekst van die memor ïe van toelichting,

« Tcn einde de moqelijkheden tot smnenwerking met de ontwikke-
llnqslanden te verqroten, zou Belqië in hogere mate een beroep moeren
kunnen doen op de deelneming Will [onqe rnensen met een nieuwe en
edelmoedtçe geest, die de verelste geschiktheid en bekwaamheid bezlt-
ten om een opdracht overzee te vervullen, In vele jonge mensen in
ons land sluirncrt inderdaad een reserve aan ideaal en wilskracht waar-
van wij qebruik die nen te maken orn aan onze plicht van wereld-
solldarlteit te voldoen.

Onder de formules die ecu ultbretdlnq van de wervinq van jonge
krachten mogelijk maken is er een die zich als het ware opdringt:
die van de dienstplicht uit hoofde van ontwikkelingssamenwerking. Die
dienstplicht- ontwikkelingssamenwerking zou de Minister van Lands-
verdediging machtigen dienstplichtigen, die in een ontwikkeltnqsland
wlllen werken, ter beschikking te stellen van de Minister van Ontwlk-
kellnqssarnenwerkinq.

Om die formule te kunnen lnvoeren, ls het noodzakelljk om de goed-
keuring van de Wetgever te verzoeken, daar artikel 63 van de
militiewetten bepaalt dat het contingent naar gelang van de ultslaqen
van de selectle over de leqereenheden wordt verdeeld,

Het stelsel dat in dit ontwerp wordt voorqesteld, bïedt grote voor-
delen :

1) Het eerste voordeel Is de redelijke kostprljs ervan, waardoor het
mogelijk wordt met dezclfde kredieten meer rnensen naar het bultenland
uit te zenden.

Een burgerlijk medewerker kost aan de Belgische technische sarnen-
wèrklnq 550000 F tot 600 000 F, Volgens de voorgestelde formule
zou een dienstplichtige voor de beqrotinq Van de Ontwtkkeltnqssamen-
werking een last. van 175000 F tot 200 ()()()F betekenen, onderverdeeld
als volgt:

Forfaitaire onderhoudsvergoeding (aangepast volgens het
land, door toepassing van een levensduurtecoëfftclënt} ... .., 125 400

Alle-lei {kosten voor ztekte- en Invaliditeitsverzekering) '" l4 600
Reiskosten (heen- en teruqreis per lijnvlieg tuig) .. , ... ... 35 ()()()

Bij wijze van vergelijking kan worden vermeld dat de jaarlijkse
kostprijs voor deze soort van medewerkers in Frankrijk tussen 20000 en
22000 Franse frank schommelr, naar gelang van het land van bestem-
ming,

De materlële toestand die aldus voor die jonge mensen wordt ge"
schapen, beantwoordt aan een «militaire» status, Zij vervullen net
als de andere miliciens een nationale plicht waaruit het niet past
materieel voordeel te trekken. Zij zijn ten andere in menig op%icht
bevoorrecht, verrnits zij in de gelegenheid worden gesteld in contact
te komen met een nleuw leefmilieu en kennis te maken met rnensen die
tot andere continenten en andere culturen behoren.

Het is dus normaal dat die sarnenwerkers geen wedde maar wel een
forfaitaire vergoeding ontvangen die zodanig is berekend dat ze hun,
onqeacht het land van besternminq, dezelfde koopkracht biedt, Met
deze forfaitaire verqoedlnç kunnen zij behoorliik in hun Ievensonder-
houd voorzien. Hun huisvesting en geneeskundige verzorging zijn ten
andere kosteloos,

2) Het tweede voordeel is van technische aard: België zal aldus
over een kweekschool voor toekomstige ontwikkelingsdeskundigen be-
schlkken. De tijd die de [onqelieden, uit hoofde van hun dienst,
overzee zullen doorhrenqen, biedt de gelegenheid om hun professionele
aanleg te kennen en zal ze tevens vertrouwd maken met problernen
en een levenswijze waardoor meniqeen van hen zich nadten wellicht
nog zal aangetrokken voelen,

3) Het derde voordeel ls dat het stelsel van de overzeese dienst de
mogelijkheid schept tegemoet te komen aan het hunkeren van zovele
jonge mensen naar een Ideaal.

•. ..
Indien wij echter de formule die in dit ontwerp wordt voorqesteld,

willcn rnaken tot een complernentair en doeltreffend element van de
Belgische deelneming aan de ontwikkelingssamenwerking, moeten
natuurlijk alle voorzorqen worden qenomen zowel voor de selectie
van de kandldaren als voor hun voorbereiding en voor het kader
dat ze zalopnemen, J

De Regering is er zlch ten volle van bewust dat de lnstellinq van
een militaire dienstplicht in het raam van de ontwikkeltnqssamen-
werkinq, wat voor België een nieuwexperiment ls, alleen kan sla-
gen indien de jongelieden die de oproep beantwoorden, strenç worden
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sélectionnés. suffisamment préparés à leurs tâches nouvelles, forte-
ment encadrés sur place. II ne peut être question un seul instant
d'envoyer quelque part dans un pays sous-développé des jeunes gens
isolés, sans formation adéquate, sans expérience suffisante, sans sur-
veillance constante. Ce serait leur rendre le plus mauvais des services;
ce serait ne rien comprendre aux besoins des pays insuffisamment
développés.

Le recrutement des coopérants sera essentiellement fonction des
demandes formulées par les pays d'accueil. lesquels réclament chaque
jour davantage un personnel d'un niveau élevé.

Dès lors. cette formule ne s'adresse qu'à certaines catéqories pro-
fessionnelles. tels que les enseignants, les vétérinaires, les ingénieurs
agronomes, les ingénieurs de travaux publics. les ingénieurs électro-
niciens et électriciens, ainsi que certains techniciens qui, sans avoir
pour autant une formation universitaire, peuvent jouer un rôle impor-
tant en raison de leurs aptitudes et qualifications professionnelles,

Le recrutement obéira donc à des critères très sévères de quali-
Iicatlon. Ne part pas qui veut. L'affectation des jeunes miliciens à des
tâches de coopération culturelle et technique n'est pas un droit mais
bien une faveur qui doit Se mériter. Le but premier est de venir en
alde aux pays en vole de développement. Tout sera donc mis en
œuvre pour que les jeunes gens mis à la disposition du Tiers Monde
puissent réellement lui rendre des services.

Afin d'assurer un maximum de garanties quant au choix des candi-
dats. un Comité de sélection sera constitué; celui-ci se prononcera sur
base de critères sévères ayant trait à l'aptitude physique. aux diplô-
mes, aux qualifications professionnelles. au degré d'expérience, à la
motivation psychologique des postulants.

La préparation des candidats pourra déjà se faire avant le service
de la coopération, sut base de séminaires, de cours du soir, d'études
spécialisées, etc ... De plus, les candidats recevront un entraînement ac-
céléré de trois semaines à un mois qui les préparera au contact avec les
pays en voie de développement.

Les candidats se recruteront d'ailleurs le plus souvent parmi ceux
dont l'âge varie entre 22 et 27 ans; ayant atteint J'âge d'hommes, ils
seront ainsi mieux à même d'assumer pleinement la tâche qui leur
sera confiée dans le cadre de la coopération au développement.

Ces jeunes coopérants seront encadrés sur place par des experts
belges ayant déjà une longue expérience de travail dans les pays du
Tiers Monde. Car les mlhctens-coopérants seront en nombre limité,
par rapport aux effectifs des assistants civils,

...
Précisons encore que, si pour une cause quelconque ~ empêchement

physique au raison disciplinaire - ces jeunes gens étaient dans I'im-
possibilité de continuer leur mission outre-mer, ils seraient remis à la
disposition de la Défense nationale pour y compléter leur temps de
service actif.

En cas d'Inflrmitê contractée par le fait ou à l'occasion du service
outre-mer les jeunes miliciens-coopérants bénéficieraient - ainsi que
leurs ayants droit, en cas de décès - des dispositions des lois coor-
données sur les pensions de réparation, à l'exclusion de tout autre
régime législatif ou statutaire en matière de pensions d'invalidité ou de
rentes d'incapacité permanente. Lorsque le projet aura reçu l'approbation
des Chambres législatives, un arrêté royal étendra aux intéressés le
bénéfice des dispositions de l'arrêté royal du 28 décembre 1964 réglant
l'Indemnisation des dommages physiques subis à l'occasion de troubles,
d'émeutes ou de guerre civile.

La formule du service militaire-coopération connaît en France un très
grand succès. Ce pays s'est engagé dans cette voie depuis 1962, lors-
que le Gouvernement français a permis à certains jeunes gens d'effec-
tuer leur service militaire au titre de la coopération. Actuellement, plus
de 8 000 appelés sont à pied d'œuvre et quelque 2 500 jeunes tra-
vaillent dans les pays de l'Afrique noire. La majorité des autres se
trouve dans les pays de l'Afrique du Nord.

Les deux tiers des miliciens-coopérants français appartiennent à
l'ensetqnement, Mais les exemples de réussite sont nombreux dans les
autres secteurs de la coopération. en raison même de la variété des
tâches qui peuvent être confiées à ces " soldats sans uniforme »,...

Il est bon de rappeler enfin qu'il existe déjà un système d'exemp-
tion du service militaire. La durée de la présence dans un pays
sous-développé exigée de la part des jeunes gens qui souhaitent béné-
ficier de cette exemption en effectuant des prestations dans un de ces
pays est de 2 ans. L exemption du service militaire. qui résulte aussi
de l'article 16 des lois sur la milice, peut s'appliquer non seulement
aux Jeunes gens qui sont rattachés à l'assistance technique belge,
mals également à ceux qui sont engagés directement par les Gouver-
nements des pays en vole de développement. par des orqanisations
non gouvernementales ou par des entreprises privées.
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qcselecteerd, erustiq op hun nleuwe taken worden voorbereid en ter
plaatse degelijk door ee n kader worden ornrtnqd. Men kan er geen
oqenblik aan denken jOl1lJCrncnsen erqcns geïsoleerd in ecn ontwikke-
llnqsland neer te zetten zonder qepaste vorrnlnq, zonder voldoende
ondervinding en zonder bestendig toezicht. Men zou hun aldus een
zeer slechte dienst bewtjzcn en tevens zou men blijk qeven Van een
volledig onbegrip inzake de noden van de ontwikkelingslanden.

De werving van de samenwerkers zal in de eerste plaats afhanqen
van de wens van de onthuallandcn zclf, die meer en meer geneigd
zijn personeel Van vrij hoog niveau te vraqen,

Deze formule is dan ook slechts voor bepaalde beroepscateqorleën
bestemd, zoals lcerkrachten, veeartsen, landbouwingenieurs, ingenieurs
openbare werken, ingenieurs elektronica et zwakstroom alsrnede somml-
ge techntcl dle, zonder een universitaire opleiding te hebben genoten.
een belangrijke rol kunnen spele n door hun qeschlkthetd en beroeps-
bekwaamheid.

De aanwerving dient aan zeer strenge kwalihcatienorrnen te beant-
woorden, Niet Iedereen vertrekt zo maar, De aanwijz inq van de
jonge dienstplichtlqen voor culturele en technische ontwikkelings-
taken is geell recht. doch wel een gunst die slechts door verdlenste
wordt verkreqen, Hoofdrol is hulp te verlenen aan de ontwtkkellnqs-
landen. Bijgevolg kornt het erop aan dat de jonge mensen die naar
de Derde Wereld worden uitgezonden, zlch ginder werkelijk dienst-
baar kunnen maken.

Opdat de keuze van de gegadigden de beste garanties zou bleden,
wordr een Selecttecomttë ingesteld dat zlch, aan de hand van strenge
criteria Inzake Iichamelijke qeschtktheid, diploma 's, beroepsbekwanm.
heid, ervarinq, psycholoqische motivering van de gegadigden, over de
kandidaturen dlent uit te spreken,

De voorbereidinq van de gegadigden kan reeds vóór de samenwer-
kingsdienst geschieden door seminaries, avondlessen, gespecialiseerde
studies, enz. Overigens krijgen de gegadigden een versnelde oplel-
ding. gaande van drie weken tot een maand, ten etnde hen op het
contact met de ontwikkelingslanden voor te bereiden,

Bovendten worden de meeste gegadigden qekozen ult de rijpere
leeftijdsqroep van de 22- tot de 27-jarjgen, zodat ze beter opçewassen
zijn tegen de taak die hun in het raam van de ontwlkkellnqssamenwer-
king zal worden meegegeven.

Ter plaatse worden de jonge sarnenwerkers bijgestaan door BelgIsche
deskundiqen die door hun werk in de Derde Wereld al een ruime
ervaring hebben opqedaan. De die'nstplichtigen-samenwerkers zullen
trouwens minder talrijk zijn dan hun burgerlijke colleça's .

Wanneer deze jonge mensen orn een of andere oorzaak - licha-
melijk Ietsel of tuchtmaatregel - in de onmogelijkheid zouden verkeren
hun overzeese taak voort te zetten, ressorteren zij opnieuwonder
Landsverdediging waar zij hun werkeliike dienst dienen te voltooien,

Inqeval de jonge dienstplkhtigen-samenwerkers door of naar aan-
leiding van hun overzeese dienst een lichamelijk gebrek oplopen, ge-
nieten zij - of in geval van overlijden, hun rechthcbbenden - de
voorzieningen van de qecoördtneerdc wetten op de herstelpensioenen,
met uitsluitinq van elke andere wettelljke of statutaire- regeling Inzake
invalidltëltspenstoenen of uitkerinqen wegens blijvende arbetdsonqe-
schiktheid. Wanneer dit ontwerp door de Kamers zal zijn qoedçekeurd,
zal een koninklijk besluit het genot van de voorzieningen van het
koninklijk beslult van 28 december 1964 tot regeling van de schade-
loosstelling voor het Iichamelijk leed ondergaan bij onlusten, oproer of
burgeroorlog, tot de betrokkenen uitbreiden .

. ..
De formule militaire dlenat-samenwerkinq kent in Frankrijk bijzonder

veel bijval. Frankrijk is daarmee beqonnen in 1962 toen de Franse
Regering een aantal jonge mensen hecft toegestaan hun militaire dienst
in het raam van de samenwerking te verrichten. Op het ogenblik zljn
meer dan 8000 opqeroepenen uitqezonden en werken er 2500 jonge
rnensen in Zwart Afrika. Van de anderen bevindt de meerderheid
zich in Noord-Afrika.

Twee derde van de Franse dienstplichtigen-samenwerkers zijn leer-
krachten, Doch ook in andere sectoren liggen de voorbeelden van
geslaagde initiatieven voor het grijpen. en wel vanwege de verschet-
denheid van taken die aan deze « soldaten zonder uniform» kunnen
worden opgedragen,

Vergeten wij niet dat er reeds een systeem van vrijstelling van de
dienstplicht bestaat. [onqe lieden die deze vrijstelling wensen te ge-
nieten door dlensten te presteren in een ontwtkkellnqsland, moeren er
twee jaren verblijven. De vrijstelling van dienstplicht die eveneens
uit artikel 16 van de wetten op de dienstpllcht voortvloeit, ge!dt niet
alleen voor Jonge rnensen die verbonden zijn aan de Belgische tech-
nische bijstand, maar eveneens voor hen die rechtstreeks aanqewor-
ven zijn door de Regeringen van de ontwlkkellnqslanden, door nlet-
gouvernementele organisaties of door prtvê-lnstelllnqen. .



Le nouveau système préconisé en matière de service mllitairc-coopé-
ration coexlstera avec l'exemption du service militaire et ira de pair
avec Je régime du volontariat. Le service militaire-coopération est un
instrument supplémentaire qui vient compléter l'arsenal des moyens
dont doit pouvoir disposer la coopération technique belge pour
amplifier l'aide qu'elle apporte [lUX pays ('n voie de developpement. »

La discussion générale met à la fois en cause les prin-
cipes de l'aide à la coopération de manière fort générale
et trois aspects particulièrement controversés qui seront
repris ci-après aux chapitres 3, 4 et 5.

Elle permet à l'auteur de la proposition d'en souligner
l'opportunité pour donner un exutoire à l'idéalisme des
jeunes, à la nécessité de coopérer au développement dans
une perspective de « défense nationale» à long terme; à la
nécessité d'utiliser le surplus de miliciens et de contribuer
à donner un sens au service exigé des jeunes.

Le Ministre precise que les jeunes coopérants partiront
comme célibataires, qu'ils seront encadrés, et que, dans un
premier stade expérimental, il s'agira essentiellement d'en-
seignants,

Par contre, une série d'objections sont formulées par les
membres de la Commission,

Notre assistance technique est déjà trop orientée vers
l'enseignement et l'envoi de 200 miliciens - enseignants -,
va renforcer cette tendance qui n'est guère satisfaisante;
le débouché de ces 200 enseignants sera principalement le
CODgO. le Rwanda et Ie Burundi, ce qui risque de Favo-
riser l'utilisation de cette formule par des enseignants fran-
cophones: enfin, vis-à-vis des jeunes miliciens qui ne sont
pas enseignants, qui ne sont pas diplômés, cette formule
représente une discrimination car elle ouvre une oppor-
tunité de service qu'ils ne pourront pas utiliser.

Le Ministre répond que les enseignants engagés
selon cette formule remplaceront d'autres enseignants déjà
en place et Iibèreront ainsi des crédits de la coopération
qui peuvent être utilisés à d'autres fins. Il s'engage à ce
qu'un juste équilibre entre les miliciens de langue nêer-
landaise et de langue française soit observé dans l'appli-
cation de la future loi et insiste sur le fait que, déjà dans
la période expérimentale, certains techniciens et ouvriers
qualifiés pourraient être envoyés comme moniteurs dans
des écoles techniques, ce qui permettrait de "ne pas se
limiter à des diplômés.

Sur le plan national, un membre rappelle que les mouve-
ments de jeunesse sont opposés à la présence militaire dans
les pays en voie de développement, que le « Peace Corps»
américain n'a pas été un succès; que la motivation des coo-
pérants qui demanderont l'application de la loi ne sera pas
toujours sérieuse ou idéaliste; que certains chercheront
à en bénéficier pour faire du tourisme dans les pays loin-
tains; qu'il ne faut pas utiliser une forme de coopération
pour répondre au désir de certains Belges de ne pas accom-
plir leur service militaire, mais avoir en vue les seuls inté-
rêts des pays en voie de développement; que la bonne vo-
lonté ne suffit pas pour œuvrer à la coopération; qu'il faut
de la compétence et de l'expérience et que d'une manière
générale la période d'un an doit être considérée comme trop
brève; qu'il est dangereux d'envoyer des coopérants trop
jeunes, de les isoler « dans la brousse »,

En général l'efficacité d'une aide trop temporaire est re-
mise en cause, En ce qui concerne le volontariat, il apparaît
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Het nieuwe systeem Inzake dlensp.llcht-samenwerkiuq zal bestaan
naast de vrijstelling van dienstplicht Cil naast het stelsel van het volun-
tariaat. De dtenstpllcht-samenwcrklnq vult hot geheel der middelen aan
waarover de Belgische technische samenwerkinq ruoet kunnen beschlk-
ken om haar hulp [lan de ontwikkelinqslanden nit te breiden, »

Tijdens de algemene hesprekinq wordt zeer in het alge-
meen van gedachten gewisseld over de beginselen van de
ontwikkelingssamenwerking. Tevens vindt een discussie
plaats over drie bijzonder betwiste aspecten daarvan, die
hieronder in de hoofdstukken 3, 4 en 5 opnieuw zullen
worden behandeld,

Tijdens die besprekinq onderstreept de indiener van het
voorstel dat dit een vaste vorm kan geven aan het idealisme
van de jongeren, dat het beantwoordt aan de noodzaak om
bij te dragen tot de ontwikkeling met het oog op een
« landsverdediging» op lange termijn, alsmede aan de
noodzaak om een bestemming te geven aan het dienst-
plichtiqenoverschot en om aan de dienstplicht van de Jon~
geren een zinvolle bestemming te helpen geven,

De Minister preciseert dat de jonge assistenten bij hun
vertrek ongehuwd moeten zijn, clat zij onder leiding zullen
werken en dat het, in een eerste proefstadium, hoofd-
zakelijk om leerkrachten zal gaan,

De commissieleden hebben een hele reeks bezwaren ge-
opperd.

Onze technische bijstand is reeds al te zeer afgestemd
op het onderwijs en het uitzenden van 200 dienstplichtige
leerkrachten zal die tendens, die geen voldoening geeft,
nog versterken: die leerkrachten zullen voornamelijk ge~
stuurd worden naar Kongo, Rwanda en Burundi. wat het
risico inhoudt dat vooral Franstaliqe leerkrachten van die
mogelijkheid gebruik zullen maken; ten slotte houdt deze
maatregel een discriminatie in ten nadele van de jonge
dienstplichtigen die niet tot het onderwijzend personeel be-
horen en geen diploma bezttten, aangezien hij een moqe-
lijkheid invoert waarvan de laatstvernoemde dienstplîchti-
gen geen gebruik zullen kunnen maken.

De Minister antwoordt dat de leerkrachten die aldus
zullen worden gerecruteerd andere leerkrachten, die reeds
ter plaatse vertoeven, zullen vervangen, waardoor kredieten
voor de ontwikkelingssamenwerking zullen vrijkomen die
voor andere doeleinden kunnen worden gebruikt. Hij ver-
bindt zich ertoe bi] de toepassing van de toekomstige wet
een billijk evenwicht na te streven tussen de Nederlands-
talige en de Franstalige dienstplichtigen en hij legt er de
nadruk op dat reeds tijdens de proefperiode sommige tech-
nid en geschoolde arbeiders als monitor naar de technische
scholen kunnen worden gestuurd, zodat men zieh niet tot
de gediplomeerden zal moeten beperken.

Op nationaal vlak, aldus een lid, zijn de jeuqdbewegin-
gen sterk gekant tegen militaire aanwezigheid in de ont-
wikkelingslanden, het Amerikaanse «Peace Corps» was
geen sucees, de motivering van de dienstplichtigen die ztch
op de toepassinq van de wet zullen beroepen zal niet altijd
ernstig of idealistisch zijn, sommigen zullen trachten erop
aanspraak te maken om in verre landen aan toerisme te
doen; de hier bedoelde vorm van samenwerking mag niet
worden gebruikt om tegemoet te komen aan het verlangen
van sommige Belgen die zich aan de dienstplicht willen ont-
trekken, men mag alleen het belang van de ontwikkelings-
landen voor ogen houden : goede wil volstaat niet om
aan samenwerkinq te doen, ook bekwaamheid en ervaring
is nodig en een periode van éèn [aar moet in het algemeen
te kort worden qeacht: ten slotte is het gevaarlijk te Jonge
krachten te sturen en «in de rimboe» te isoleren,

Over het algemeen wordr de doelmatigheid betwist van
een hulp die een al te tijdelljk karakter heeft, In verband
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évident à certains membres qu'une période de deux ans
est le minimum nécessaire pour rendre efficaces les pres-
tations de service dans les pays en voie de développe-
ment,

Au cours d'une discussion approfondie, il est répondu
que les Ministres responsables des pays en voie de
développement eux-mêmes demandaient, de manière pres-
sante. qu'on leur envoie des miliciens-coopérants; que les
critiques éventuelles contre l'inefficacité relative de
ce système étaient ldentiques à celles qui peuvent être for-
mulées contre toutes formes de coopération au développe-
ment.

Le Ministre se réfère à. la fois aux rapports Pearson,
Jackson et à des réunions récentes qui ont eu lieu au
niveau le plus élevé entre les responsables internationaux
les plus compétents dans reffort de coopération, Il dèclare
s'attendre à un réel idéalisme et à un grand désintéresse-
ment de la part des jeunes, qui seront d'ailleurs triés sur le
volet. en tenant compte de leur motivation, de leur ma-
turité et de leur niveau de compétence.

CHAPITRE 3,

La qualité de militaire des coopérants,

Une discussion concernant le ""caractère militaire de cette
nouvelle forme de coopération était fondamentale

d'une part, parce qu'il s'agit d'une proposition de loi
mettant des miliciens à la disposition du Ministre de la
Coopération au Développement et que la proposition n'a
.donc de sens que parce que le Ministre de la Défense natio-
nale. en vertu de son autorité sur les miliciens, peut les met-
tre à la disposition de son collègue;

...:- d'autre part. parce que la Commission unanime sou-
haite que le service que vont prester ces miliciens dans les
pays en voie de développement revête aussi peu que pos-
sible le caractère militaire, et cela pour des raisons de poli-
tique générale,

L'avis du Conseil d'Etat. publié en annexe 1 au présent
rapport. était négatif au sujet de l'application du Code mili-
taire à ces coopérants et soulignait l'opportunité de l'octroi
d'un statut propre complet si le législateur adhérait à cette
formule; le Conseil d'Etat formulait également des objec-
tions d'ordre constitutionnel.

Plusieurs membres redoutent le danger politique d'une
présence «militaire» belge dans les pays en voie de déve-
loppement. les liens que d'aucuns pourraient y trouver avec
certains relents d'impérialisme.

Comme le Conseil d'Etat, d'aucuns font référence à la
loi française qui accorde un statut complet aux coopérants
qui restent toutefois militaires.

Un membre suggère que les miliciens perdent la qualité
de militaire une fois sur place, quitte à la retrouver en Belgi-
que.

L'attention est ensuite attirée sur le fait qu'en cas de
troubles dans le pays en cause, le danger existe que ces mili-
ciens, qui sont toujours indirectement sous l'autorité du
Ministre de la Défense nationale, soient affectés à des tâ-
ches paramilitaires telles qu'un contrôle de radar ou des télé-
communications.

Un membre attire l'attention sur le danger politique qui
pourrait naître d'une question posée par des journalistes à
nos coopérants: « Etes-vous un militaire ou un civil? »
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met de vrijwilligersdienst is het vo.lqcns verschillende leden
duidelijk dat twee jaar een onontbee rhjk minimum is oru de
dienstverrichtinqen in de ontwikkehnqslanden doeltreffend
te maken.

'Ï'ijdens een uitvoeriqe bespreking wordt uitgelegd dat
de bevoegde rninisters van de ontwikkelingslanden zelf
dringend gevraagd hebben orn dienstplichtigen voor ont-
wikkelingssamenwerking te zenden. dat de eventuele kritiek
op de relatieve ondoeltreHendheid VDnbedoeld systeem te-
gen alle vorrnen van ontwikkelingssamenwerking kan wor-
den uitgebracht.

De Minister verwijst naar de verslagen Pearson en Jack.
son, even als naar recente internationale vergaderingen op
het hoogste niveau van de meest bevoeqde prominenten,
Hij verklaart dat hi] van de jongeren een waar idealisme
en een grote onbaatzuchtiqheid verwacht: zij zullen trou-
weris met zorg uitqekoz en worden en rekeninq zal wor-
den qehouden met hun motivering, hun rijpheid en het ni-
veau van hun bekwaamheid. .

HOOFDSTUK 3,

Hoedanigheid van militair van de assistenten.

De bespreking van het militaire karakter van deze nieu-
we vorrn van samenwerking was van Iundamenteel be-
lang

enerzijds, omdat het een wetsvoorstel geldt waarbij
dienstplichtigen ter beschikking van de Minister van Ont-
wikkelingssamenwerking worden gesteld en omdat het voor-
stel enkel betekenis heeft doordat de Minister van Lands-
verdediging - krachtens zijn gezag over de dienstplichtigen
- hen ter beschikking van zijn collega kan stellen:

- anderzijds omdat de Commissie eenparig wenst dat
de dienst welke deze dienstplichtigen in de ontwikkelings-
landen gaan vervullen een zo weinig mogelijk militair ka-
rakter zal hebben, zulks om redenen van algemeen poli-
tieke aard.

In het in bijlage I bij dit verslag gevoegde advies van de
Raad van Stace wordt een neqatief standpunt ingenomen ten
aanzien van de toepassing van het Militaire Wetboek op
deze assistenten en daarin wordt ook de nadruk gelegd op
de wenselijkheid van een volledig eigen statuut, indien
de wetgever de desbetreffende maatregel zou aannemen;
de Raad van State oppert ook bezwaren van grondwette-
lijke aard, .

Verschillende leden zijn bevreesd voor het polîtieke ge-
vaar van een Belgische militaire aanwezigheid in de ont-
wikkelingslanden, voor het verband met een restant van
imperialisme dat sommigen erin zouden kunnen zten.

Evenals de Raad van State verwijzen sommigen naar
een Franse wet welke de assistenten - die nochtans rnili-
tair hlijven ' - een volledig statuut verleent.

Voorgesteld wordt dat de dienstplichtigen de hoedaniq-
heid van militair ter plaatse zouden verliezen, al zouden
zij die in België behouden.

Voorts wordt erop gewezen dat bij onlusten in een ont-
wikkelingsland, het gevaar bestaat dat deze dienstplichtigen,
die toch onrechtstreeks onder het gezag van de Mlntster
van Landsverdediging staan, para-militaire opdrachten zul-
len krijgen, b.v. de controle op radar of telecommunicaties.

Een lid vestigt de aandacht op het politieke gevaar dat
kan rijzen indien journalisten aan onze assistenten zouden
vragen: «Bent li militair of burger? »



Un autre membre insiste sur le f<Jitqu'il faudrait spécifier
que nos coopérants perdent leur qualité de militaire au
regard du droit public international.

Le Ministre répond qu'il envoie des individus et non des
unités. Il explique que le danger politique est réduit car
ces coopérants porteront des vêtements civils et effectue-
ront des missions strictement civiles. De plus. ils seront
encadrés par des civils belges de la coopération et ils se-
ront agréés par les gouvernements des pays en voie de dé-
veloppement. Ils continueront toutefois à faire partie du
contingent, de telle manière que le Ministre de la Défense
nationale puisse les rappeler.

Un membre ajoute que l'O.T.A.N. ne s'étendant pas au-
delà de l'hémisphère Nord, il ne peut être question de dire
que les miliciens belges en service de coopération seraient,
d'une manière quelconque, des envoyés de l'O.T.A.N.

Le Ministre fait remarquer qu'il n'est pas plus «néo-
colonialiste» d'envoyer des miliciens remplir des fonctions
d'enseignement, qu'il ne l'est d'envoyer des techniciens
comme le fait la Banque Nationale et beaucoup d'autres
organismes d'intérêt public pour remplir des Fonctions ana-
logues dans la Banque Nationale d'un pays en voie de déve-
loppement.

Le Ministre souligne, enfin, que selon l'accord conclu
avec le Ministre de la Défense nationale, l'application de
la présente loi sera limitée à 200 miliciens qui seront essen-
tiellement affectés à des tâches d'enseignement.

CHAPITRE 4.

La comparaison entre le système proposê
et le système du volontariat de deux ans avec exemption

du service militaire.

L'attention est attirée sur le caractère irrationnel de la
coexistence du système résultant de la présente proposi-
tion et du système provenant de l'exèrnption du service
militaire en faveur de ceux qui s'engagent à travailler
deux ans dans les pays en voie de développement.

Il en résulterait, selon certains membres, une discrimina-
tion injuste entre les exemptés pour raison de coopération
et ceux qui le seraient sur base de la présente proposition de
loi : les uns partant pour deux ans, les autres pour un an;
les uns n'étant pas réputés avoir fait leur service militaire,
ce qui ne permet donc pas J'exemption d'un de leurs frères,
alors que les autres ayant effectué leur service militaire

. verraient un de leurs frères s'en prévaloir pour obtenir une
exemption.

Plusieurs membres évoquent plus particulièrement la dis-
crimination entre les miliciens coopérants et certains volon-
taires envoyés par les organisations non gouvernementales
dans le cadre de l'exemption existante. Ces derniers s'en-
gagent à servir deux ans pour un traitement équivalent à
celui de leurs homologues dans les pays où ils se rendent.
tandis que les miliciens qui seraient exemptés sur base de
la présente proposition de loi ne senqaqeretent que pour
un an et seraient bénéficiaires d'une indemnité leur permet-
tant de vivre sm place d'une manière plus confortable puis-
qu'ils toucheraient, suivant la déclaration du Ministre, entre
175 000 et 200 000 F.
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Een lid legt de nadruk op het Ieit dat dient te worden
hepaald dar onze voor de ontwikkelingssamenwerking aan-
gewezen dienstplichtigen op het gebied van het interna-
tlonaal publlekrecht hun hoedanigheid van militai r ver-
liez en.

De Minister antwoordt hierop dat hij persorien aan-
wijst en geen eenheden. Hij betoogt dat het politieke ge.
vaar qemild erd wordt door het feit dat deze dienstplich-
tigen in burgerkleding zullen werken en strikt burq erlijke
opdrachten zullen uitvoeren. Bovendien zullen zij worden
omringd door Belgische civiele agenten van de ontwikke-
lingssamenwerking en zullen zij door de regeringen van de
ontwikkelingslanden aanvaard zijn. Zij zullen echter ver-
der deel blijven uitmaken van het contingent zodat zi]
door de Mïmster van Landsverdediging wederopgeroepen
zullen kunnen worden.

Een lid vceqt eraan toe dat, aangezien de N. A. V. O.
niet verder reikt dan het noord elijk halfrond, men niet
staande kan houden dat de Belgische dienstplichtigen die
in dienst staan van de ontwikkelingssamenwerking hoe dan
ook gezanten van de N. A. V. O. kunnen zijn.

De Minister merkt op dat het niet méér « neo-kolonte-
listisch » is dienstplichtigen te sturen die met een onderwïjs-
opdracht belast zijn dan technici te sturen, zoals de Natio-
nale Bank en talrijke andere instellingen van openbaar nut
dat doen met het oog op gelijkaardige functies bij de
Nationale Bank van een ontwikkelingsland.

De Munster wijst er ten slotte op dat volgens het met
de Minister van Landsverdediging gesloten akkoord, de

.toepassinq van de onderhavige wet beperkt zal zhn tot
200 dienstplichtigen en dat deze laatsten hoófdzakelijk met
onderwijsopdrachten zullen worden belast,

HOOFDSTUK 4.

Vergelijking tussen het voorgestelde systeem
en het systeem van de tweejarige vrijwilligersdienst

met vrijstelling van militaire dienst.

Er wordt op gewezen dat het niet rationeel is het in het
onderhavige wetsvoorstel bepaalde sysreem te laten sam en-
bestaan met dat van de vrijstelling van militaire dienst ten
voordele van hen die de verbintenis aangaan twee jaar in
de ontwikkelingslanden te werken. '

Zulks zou. volgens sommige leden, tot een onrechtvaar-
dige discriminatie leiden tussen degenen die vrijgesteld zijn
omwille van de dienst in de ontwikkelingssamenwerking
en zij die dat zullen zijn op grond van het onderhavige
wetsvoorstel: de enen vetrekken voor twee, de ande-
ren slechts voor éên [aar: de enen worden geacht hun
militaire dienst niet te hebben volbracht. zodat geen vrlj-
stelling kan worden verkregen voor een van hun broers,
terwijl de anderen hun militaire dienst volbracht hebben
zodat hun broers er zich zullen kunnen op beroepen om
vrijstelling te bekomen,

Meer in het bijzonder wordt qewezen op de discrimina-
tie tussen de voor de ontwikkelingssamenwerking aange·
wezen dienstplichtigen en sommige vrijwilligers die in het
kader van de bestaande vrijstelling door niet-qouvernemen-
tele organisaties gestuurd worden, Deze laatsten gaan de
verbintenls aan twee jaar te werken tegen een wedde die
gelijk is aan die van hun colleqa's in de landen waar zij
zich begeven, terwijl de dienstplichtigen die krachtens het
onderhavige wetsvoorstel vrijgesteld zouden zijn, zlch
slechts voor één jaar verbinden en een vergoeding ont-
vangen die hen in staat stelt ter plaatse comfortabeler te
leven daar zij, volgens de Minister, 175 000 à 200000 F
zullen verdienen.
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Le Ministre répond que parmi les 2.482 exemptés actuels
qui se sont engagés à travailler deux ans dans les pays en
voie de développement. il n'y a pas que des volontaires,
mais. également des agents des sociétés privées, des experts
sous contrat de l'O. C. D., des experts associés des Nations
Unies, un certain nombre de missionnaires, etc ...

Les volontaires étaient au nombre de 443 à la fin de
l'année 1968: seulement 100 à 150 d'entre eux étaient du
sexe masculin et âgés de 20 à 30 ans, ce qui leur aurait
éventuellement permis de bénéficier du système résultant
de la présente proposition de loi.

En raison de l'intérêt de cette question, les tableaux chif-
frés sur le résultat de l'expérience du volontariat sort an-
nexés au présent rapport (annexe 3),

Il est souligné que les conditions clans lesquelles les vo-
lontaires doivent vivre et travailler efficacement ne sont
pas toujours très favorables, et qu'il ne se justifie pas d'em-
pêcher l'essai d'un nouveau système parce qu'il en existe
un autre.

De l'expérience des miliciens coopérants et de celle des
volontaires de deux ans exemptés naîtra peut-être une for-
mule unique mieux coordonnée.

CHAPITRE 5.

Conditions de l'efficacité de l'expérience :
période, formation, sélection,

Un grand nombre de questions et d'observations ont été
formulées par les membres de la Commission au sujet des
conditions dans lesquelles ces miliciens vont effectuer leur
prestation d'ans les pays en voie de développement.

Le premier problème est de savoir qui va sélectionner les
200 miliciens? Comment va se faire l'appel aux candidats?
Quels seront les critères de sélection et quelle sera "la
durée ainsi que le mode de formation? Quelle sera la situa-
tion des miliciens qui auront posé leur candidature pour
ce système mais qui n'auront pas été acceptés? Pourront-ils
bénéficier d'un nouveau sursis? Quelle sera la situation
des miliciens dont remploi est supprimé pour des raisons
de circonstances générales dues aux pays en voie de déve-
Ioppement ? etc ...

Le Ministre répond qu'il s'agit là de problèmes d'ordre
technique qui ne créeront pas de difficultés très grandes.
En effet, pour que cette formule devienne un élément com-
plémentaire mais efficace de la poursuite de l'action belge
en matière de coopération au développement. toutes les pré-
cautions possibles seront prises quant à la sélection des
candidats, leur préparation et leur encadrement.

Tout d'abord, en ce qui concerne la sélection, le .Miniatre
précise que le recrutement obéira à des critères très sévères
de qualification. Ne part pas qui veut. L'affectation des
jeunes miliciens à des tâches de coopération culturelle et
technique n'est pas un droit mais bien une faveur qui se
mérite. Le but premier est de venir en aide aux pays en
voie de développement. Il faut donc faire en sorte que les
jeunes gens qui seront mis à la disposition du Tiers-Monde
puissent réellement rendre des services.

Le recrutement des coopérants sera d'ailleurs fonction
des demandes formulées par les pays d'accueil eux-mêmes
qui sont, de plus en plus, enclins à demander un personnel
d'un niveau moyen .assez élevé. Cette formule ne s'adresse
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De Minister antwoordt dat onder de 2 482 personen die
thans vrijgesteld zij n orndat zij een verbintenis hebben
aangegaan om twee jaar in de ontwikkelingslanden te wer-
ken, zieh niet alleen vrijwilligers bevinden. maar eveneens
personeelsleden van particuliere maatschappijen, deskun-
digen die door de D, O. S. met een contract aanqeworven
zijn, geassocieerde experten van de Verenigde Naties, een
aantal missionarlssen. enz ...

Eind 1968 bedroeg het aantal vrijwilliqers 443: onder
hen bevonden zich slechts 100 tot 125 personen van het
mannelijkgeslacht tussen 20 en 30 jaar die eventueel op
de regeling die door het onderhaviqe wetsvoorstel wordt
inqevoerd, aanspraak hadden kunnen maken.

Gezien het belang van dit vraagstuk zijn de met cijfers
toegelichte tabellen m.b.t. het resultant van de proefneming
met het vrijwilligerssysteem bij dit verslag gevoegd [bi]-
lage 3).

Onderstreept wordt dat de omstandigheden waarin de
vrijwilligers moeten leven en doelmatig werken. niet altijd
zeer gunstig zijn en dat het niet opgaat een proefneming met
een nieuw stelsel te verhinderen omdat er een ander be-
staat.

De ondervinding die is opqedaan met de dienstplichtigen
in de ontwikkelingssamenwerking en met de vrijwilligers
die vrijgesteld werden en een tweejarige opdracht kregen
zal misschien leiden tot êén enkel meer samenhangend
systeem.

HOOFDSTUK 5,

Voorwaarden voor een doeltreffende proefneming :
periode, opleiding, selecüe,

De leden van de Commissie hebben een groot aantal
vragen gesteld en opmerkingen gemaakt i.v.m. de voor-
waerden waarin de dienstplichtigen in de ontwikkelinqs-
landen zullen werken.

De eerste vraag die rijst is wie de 200 dienstplichtiqen
zal uitkiezen ? Hoe zal men de kandidaten oproepen 7
Welke criteria zullen voor de selectie gelden, hoelang zal
de opleiding duren en hoe zal zij geschieden? Wat zal
de toestand zijn van de dienstplichtiqen die zich kandidaat
hebben gesteld voor deze regeling, doch niet aanvaard
werden ? Zullen zij een nieuw uitstel kunnen krijgen?
Wat zal de toestand zijn van de dienstplichtiqen wier
betrekking opgeheven wordt .orn redenen van alqemene
aard die te wijten zîjn aan de ontwikkelingslanden enz. ?
. De Minister antwoordt dat het hier om vraagstukken

van technische aard gaat, die tot geen grote moeilijkheden
aanleiding zullen qeven. Om van de nieuwe maatregel een
aanvullend maar toch doelmatig onderdeel van de Belgi-
sche ontwikkelingssamenwerking te maken, zullen immers
alle mogelijke voorzorgen worden getroffen m.b.t. de se-
lectie, de voorbereiding en de begeleiding van de kandi-
daten,

Eerst en vooral preciseert de Minister i.v.m. de selectie
dat de aanwerving zal geschieden op grond van zeer stren-
ge eisen Inzake bekwaamheid. Nier iedereen die wil zal
vertrekken. De aanwijzing van jonge dienstplichtigen voor
taken m.b.t. de culturele en technische samenwerking is niet
een recht maar een gunst, die moet worden verdiend. Het
eerste doel dat wordt nagestreefd is de ontwikkelingslan-
den te helpen, Men moet het dus zo aan boord leggen, dat
de jongelui die ter beschikklnq van de Derde Wereld wor-
den gesteld, werkelijk diensten kunnen bewtjzen.

De aanwerving van assistenten zal trouwens geschieden
volgens de door de ontvangende landen zelf geformuleerde
wensen; die landen vertonen trouwens steeds meer de
neiging personeel aan te vragen waarvan het gemiddelde



donc qu'à certaines catégories professionnelles, qui répon-
dent aux besoins prioritaires des pays en voie de dévelop-
pement, tels que les enseignant." les vétérinaires, les Î1IÇlé-
nieurs électroniciens et électriciens ainsi que certains tech-
niciens qui, sans avoir une formation universitaire, peuvent
jouer un rôle important en raison de leurs aptitudes et qua-
lifications professionnelles.

Afin d'offrir un maximum de garanties quant au choix
des candidats, un Comité de sélection sera constitué : celui-
ci se prononcera suivant des critères sévères ayant trait aUJ(

diplômes, aux qualifications professionnelles, à l'expérience
éventuelle, à l'aptitude physique et à la motivation psy-
chologique des intéressés.

Un autre point important concerne la préparation des
candidats, Cette préparation peut déjà se faire avant le
service de la coopération, puisque les candidats se recrute-
ront le plus souvent parmi ceux dont l'âge varie entre 22
et 27 ans; beaucoup d'entre eux ont largement atteint l'âge
d'homme et sont susceptibles d'assumer pleinement la tâche
qui leur sera confiée dans le cadre de la coopération au
développement,

Par ailleurs, les candidats pourront recevoir un entraîne-
ment accéléré de trois semaines à un Illois de façon à les
préparer au contact avec les pays en voie de développement;
cette préparation pourra se faire sur base de séminaires,
cours du soir, études spécialisées, etc ... et pourra même
continuer sur place.

Il sera également veillé à l'encadrement des jeunes coo-
pérants par des experts belges ayant déjà une expérience
de travail dans les pays du tiers-monde, Un pourcentage
limité de miliciens coopérants, par rapport aux effectifs
des assistants civils, doit être respecté, Travaillant en étroite
liaison avec des techniciens chevronnés, ces jeunes coo-
pérants se révéleront sans aucun doute être des collabora-
teurs de qualité, par leur dynamisme et leur compétence.

Enfin, si pour une cause quelconque, empêchement phy-
sique ou raison disciplinaire, ces jeunes gens ne pouvaient
continuer leur mission outre-mer, ils seraient remis à la
disposition du Ministre de la Défense nationale pour y
compléter leur terme de service actif.

CHAPITRE 6.

Discussion des articles.

Remarque préliminaire : Le nombre des amendements
déposés tant par le Gouvernement que par les membres
étant particulièrement élevé, il a paru opportun de procéder,
avant d'entamer le vote des articles, à une refonte des
textes qui semblaient emporter l'accord de la majorité des
membres. C'est à ce texte (Doc n'' 563/8) que se réfèrent
en majeure partie la discussion des articles telle qu'elle
figure dans ce chapitre.

Intitulé.

L'intitulé a fait l'objet de plusieurs amendements dont le
dernier (Doc. n" 563/4)', soulignant le caractère d'expé-
rience en attendant une future loi organisant un service
national. est adopté à l'unanimité. La proposition s'intitulera
donc:

« Proposition de loi relative au détachement de miliciens à
la coopération au développement.»
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peil tamelijk hoog li~lt, De moqeiijkheid wordt dus
slechts aan bepaalde catcqorieën van beroepen qeboden,
waaraan de ontwikkeling slanden het rueest behoefte heb-
ben, zoals leerkrachtcn. dierenartsen, landbouwingenieurs,
ingenieurs van opcnbare werken, elektronische en elektro-
technische ingenieurs, even als sornmiqe vaklui die, hoewel
zij geen acadernische vorminq hebben gekregen, toch een be-
lanqrij ke rol kunnen spclen wegens hun beroepsqeschikt-
heid en -bekwaamheid.

Om zoveel rnoqelijk wa arbor qen in verband met de keuze
van de kandidaten te kun nen bieden, zal een selectiecomité
samenqesteld worden: op basls van strenqe criteria zal het
beslissinqen nemen m.b.t, dlploma's, beroepsbekwaamheld,
eventuele ervarinq, Iic hamelijke geschiktheid en psycholo-
gische motieven van de betrokkenen.

Een ander belanqrijk punt betreft de voorbereiding van
de kandidaten. Die voorbereidinq kan reeds vóór de dienst
bij de samenwerking gegeven worden, daar de kandldaten
meestal uit de leeftîjdsklassen van 22 tot 27 [aar zullen
komen; velen onder hen hebben al een tijd de volwas-
sen leeftijd bereikt en kunnen de taak die hun in het raam
van de ontwikkelingssamenwerking toevertrouwd zal wor-
den ten velle aan.

Verdet zullen de kandidaten een versnelde training van
drie weken tot een maand kunnen ondergaan orn te worden
voorbereid op de contacten met de ontwikkelingslanden: die
voorbereiding zal kunnen geschieden via seminaries. avond-
cursussen, qespectaliseerd onderwijs enz. en zal zelfs ter
plaatse kunnen voortgaan.

Men zal er eveneen s voor zorgen dat de jonge dienstplich-
tigen onder de leiding komen te staan van Belgische exper-
ten die reeds ervarinq hebben opgedaan met werk in
ontwikkelingslanden. Het percentage van de dienstplichtige
assîstenten moet beperkt blijven en wel in verhouding
tot het aantal burqerlijke assistenten. Die jonge dienstplich-
tigen zullen nauw sarnenwerken met ervaren technici en zij
zullen zich derhalve door hun dynamisme en hun bekwaam-
heid zonder twij lel als waardevolle medewerkers ontpop-
pen.

Ten slotte is het zo dat, als bedoelde jongelui om een
oE andere reden ~ Iichamelijke ongeschiktheid of als gevolg
van een tuchtrnaatregel - hun taak overzee niet kunnen
voortzetten, zij weer ter beschikking van de Minister van
Landsverdediging worden gesteld om hun actieve dienst te
voltooien.

HOOFDSTUK 6.

Besprekinq van de artikelen.

Voorafgaande opmetkinq : Daar zowel door de Rege-
ring als door de leden en bijzonder groot aantal amende-
menten werd inqediend , leek het geraden dat, vooraler over
de artikelen werd gestemd, een nieuwe redactie werd
gegeven van teksten die de goedkeuring van de meeste
leden schijnen weg te draqen. Voor het merendeel wordt
naar die tekst (Stuk n" 563/8) verwezen bij de bespreklnq
van de artikelen, zoals die in dit hoofdstuk is opgenomen.

tu«.
M.b.t. de titel werden verscheidene arnendementen inge.

diend waarvan het laatste (Stuk n" 563/4) eenparig wordt
aangenomen. Daarbij wordt onderstreept dat het om een
proefneming gaat in afwachting dat een latere wet een
nationale dienst mricht, De titel van het wetsvoorstel zal
dus luiden als volgt:

«Wetsvoorstelove!.' het ter beschikking stellen van
dienstplichtigen voor de ontwikkelingssamenwerking.»
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Article premier.

A J'occasion de la discussion de l'article premier, les
objections fondamentales émises contre le projet dans son
ensemble sont rappelées.

Plusieurs membres deplorent que les futurs coopérants
restent militaires. Ils rappellent [a prise de position défavo-
rable de certaines organisations de jeunesse.

Le Ministre déclare qu'il est évident que, selon l'esprit
de la proposition de loi. les coopérants restent militaires,
mais en ce qui concerne lem statut, on s'efforcera de sup-
primer tout ce que cette qualité de militaire pourrait avoir
de concrètement inopportun. 1\ précise que si on leur enle-
vait la qualité de militaire, il ne serait plus possible de
compter cette période dans leur carrière ultérieure comme
période militaire.

L'alinéa 1el' de J'article 1" est adopté par 9 voix contre 6
et 2 abstentions.

En ce qui concerne le 21' alinéa, plusieurs membres s'étant
inquiétés de la responsabilité éventuelle des parents de fu-
turs coopérants mineurs, une discussion s'engage sur la
limitation de J'âge à un minimum de 21 ans. li est évident
que ce minimum de 21 ans va favoriser les seuls universi-
taires, qui normalement obtiennent des sursis jusqu'au-
delà de cet âge. D'autres membres font remarquer qu'il
s'agit d'une expérience et qu'il suffira de laisser des pos-
sibilités de sursis à des non-universitaires pour qu'Ils puis-
sent bénéficier de la future loi.

Il est également demandé si les jeunes miliciens devront
manifester leur désir de bénéficier de la nouvelle loi dès la
demande de sursis,

A différentes questions complémentaires, le Ministre
répond que trois éléments entrent dans la fixation de l'âge
minimum:

- la maturité nécessaire; il n'entre pas dans les intentions
du Gouvernement d'envoyer les plus jeunes des miliciens
remplissant les conditions;

- la nécessité de ne pas appliquer cette loi d'une manière
discriminatoire vis-à-vis des non-universitaires;

- enfin, J'avantage de la fixation de l'âge mmimum à
21 ans éliminera tout problème de responsabilité de pa-
rents de mineurs.

IJ précise que la demande du bénéfice de la loi ne devra
pas être introduite au moment de la demande de sursis,
mais lors du passage au Centre de Recrutement et de Sé-
lection.

Les miliciens, une fois incorporés, recevront leur affecta-
tion éventuelle dans les pays en voie de développement.

Un membre réintroduit un amendement principal, un
amendement subsidiaire et une proposition d'article 1bis
(nouveau) visant à souligner la nécessité de créer un ser-
vice national de volontaires qui organise les différentes
exemptions de service militaire actuellement existantes et
les différentes formes de volontariat, pour préciser un sta-
tut propre à J'ensemble des différentes formules.

Ces amendements sont libellés comme suit

A. En ordre principal:

«Il est instauré un service national de volontaires à la
coopération au développement.

Ce service relève du Ministre chargé de la coopération
au développement. Il a pour mission d' envoyer dans les pays
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Artikel I.

Bij de bespreking van artikel 1 werden de fundamentele
bezwaren die tegen het ontwerp in zijn geheel waren
treopperd, nogmaals naar voren gebracht.

Verscheidene leden betreuren dat de toekomstige assis-
ten ten nog steed s militair zi]n. Zij herinneren aan de
negatieve houding van sommige jeugdorganisaties.

De Minister verklaart dat de asslstenten, volgens de
geest van het wetsvoorstel, vanzelfsprekend militair blijven,
maar uit hun statuut zal men alles weren wat die hoeda-
nigheid van nulitair als werkelijk inopportuun met zieh zou
brengen. Hij preciseert dat, indien men hun de hoedanigheid
van militair ontneernt, het onmogelijk zal worden die periode
in hun latere loopbaan als militaire diensttijd aan te rekenen.

Het eerste lid van artikel 1 wordt aangenomen met 9
tegen 6 stemrnen en 2 onthoudinqen.

Doordat verscheidene leden zich in verband met het 2~
lid zorgen maken over de eventuele verantwoordelükheid
van de ouders van de toekomstige minderjarige assistenten,
ontstond een discussie over de vaststelling van een mini-
murnleeftijd van 21 jaar, Het spreekt vanzelf dat die mini-
mumleeftijd uitsluitend de academici - die normaal uitstel
tot na die leeftijd verkrijgen - ten goede zal komen. An-
dere leden merken op dat het om een proefneming gaat
en clat het zal volstaan om degenen die niet aan een
hogeschool gestudeerd hebben uitstelmoqelljkheden te ver.
lenen om hen het voordeel van de toekomstige wet te laten
genieten.

Eveneens wordt gevraagd of de jonge dienstplichtigen,
zodra zij uitstel vraqen, zullen moeten te kermen geven
dat zij het voordeel van die nieuwe wet willen genieten.

Op diverse bijkomende vragen antwoordt de Minister dat
er drie punten zijn waarmee rekening wordt gehouden bij
de vaststelling van de minimumleeftijd :

- de onontbeerlijke rijpheid: de Regering heeft geens-
zins de bedoeling de jongste dienstplichtigen die de ge-
stelde voorwaarden vervullen uit te zenden;

- de noodzakelijkheid om die wet toe te passen op een
manier die geen discriminatie inhoudt t.o.v, degenen die
niet aan een hogeschool gestudeerd hebben:

- tenslotte zal het vaststellen van de minimumleeftijd
op 21 jaar het vraagstuk van de verantwoordelijkheid van
de ouders van minderjarlqe kinderen doen wegvallen.

Hij preciseert dat de aanvraag om het voordeel van
de wet te genieten niet moet worden ingediend op het
ogenblik dat het uitstel wordt aangevraagd, maar wel tij-
dens het verbhj l in het Recruterings- en Selectiecentrum.

Van zodra de dienstplichtigen ingelijfd zijn zullen zij
desgewenst aanqeduid worden voor een taak in de ont-
wikkeling slanden.

Een lid stelt opnieuween amendement in hoofdorde voor,
alsmede een amendement in bijkomende orde en een voor-
stel voor een artikel Ibis (nieuw) waarbij de noodzaak
wordt beklemtoond een Nationale Vrijwilligersdienst op te
richten, die de verschillende thans bestaande vrijstellingen
van militaire dienstphcht en de verschillende vormen van
vrijwilligersdienst zou regelen ten einde een eigen statuut
aan de gezamenlijke maatregelen te geven,

Deze amendernenten luiden als volgt:

A. In hoofdorde :

« Er wordt een nationale dienst van vrijwilligers voor de
ontwikkellnqssamenwerkinq inqesteld,

Deze dienst ressorteert onder de Minister die belast is
met de ontwikkelingssamenwerking. Hij heeft tot taak jon-



en voie de développement, soit dans le cadre d'un service
public, soit dans le cadre du secteur privé, les jeunes qui
le désirent. »

B. En ordre subsidiaire:

«Il est instauré un service national de volontariat à la
coopération au développement.

Ce service relève du Ministre chargé de la coopération
au développement. Il a pour mission d'envoyer dans les pays
en voie de développement, soit dans le cadre d'un service
public, soit dans le cadre du secteur privé, les jeunes qui le
désirent. »

Le même membre propose également d'insérer un arti-
cle I bis (nouveau). libellé comme suit :

«Le Ministre chargé de la coopération au développe-
ment peut, pour les tâches qu'il assigne au service national
de volontariat, faire appel à des volontaires exemptés de
service militaire ou mis à sa disposition par le Ministre de
la Défense nationale. Il peut également faire appel à des
objecteurs de conscience. Il est responsable du recrutement.
de la sélection, de la formation et de l'encadrement des
volontaires. Pour chaque catégorie de volontaires, un statut
adéquat sera instauré par arrêté royal. »

Plusieurs membres appuient ce souhait, mais reconnais-
sent que dans le cadre de l'expérience, il vaut mieux ne pas
attendre que ce service national puisse être mis au point
pour mettre des miliciens à la disposition du Ministre de la
Coopération.

Cet amendement de principe est finalement retiré.

Un amendement est déposé insérant après le 1"1' alinéa
un nouvel alinéa libellé comme suit:

«Les miliciens doivent avoir expressément consenti à
servir dans le cadre de la coopération au développement et
ne peuvent être âgés de moins de 21 ans.»

Cet amendement est adopté par 12 voix et 2 abstentions.

L'ensemble de l'article 1er est adopté par 10 voix contre 4.

Art. I bis (nouveau).
(art. 2 du texte adopté par la Comrnission.)

Un amendement tendant à répartir les bénéficiaires de la
future loi, conformément à la proportion linguistique de
l'ensemble des miliciens, est repoussé par 6 voix contre 5
et 2 abstentions.

Cet amendement était libellé comme suit :

«La répartition par rôle linguistique correspondra à la
proportion entre éléments d'expression néerlandaise et d' ex-
pression française qui accomplissent leur service militaire
dans la métropole. »

Un amendement tendant à obliger les miliciens, désirant
bénéficier de la présente loi, à s'engager à effectuer une
seconde année de service dans les pays en voie de dévelop-
pement à la demande éventuelle du Ministre de la Coopéra-
tion, est repoussé par 7 voix contre 4 et 2 abstentions.

Cet amendement était libellé comme suit :

«Les miliciens visés à l'article premier doivent, avant la
mise à la disposition du Ministre de la Coopération au Dêve-
loppement, signer un contrat par lequel ils s'engagent à
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qeren die zulks verlangen in overheidsdienst of in pnve-
dlenstverband naar de ontwikkelingslanden te sturen, »

B. In bijkomende orde :

« Er wordt een nationale vrijwilligersdienst voor de ont-
wikkelingssamenwerking ingesteld.

Deze dienst ressorteert onder de Minister die belast is
met de ontwikkelingssamenwerking. Hi] heeft tot taak [onqe-
ren die zulks verlangen in overheidsdienst of in privêdienst-
verband naar de ontwikkelingslanden te sturen. »

Hetzelfde lid stelt ook voor een artikel Ibis (nieuw) in
te voegen, luidend als volgt:

« De Minister, belast met de ontwikkeltngssamenwer-
king kan, voor de taken die hij aanwijst voor de nationale
vrijwilliqersdienst. een beroep doen op vrijwilligers vrijge-
steld van militaire dienstplicht of ter beschikking gesteld
door de Minister van Landsverdediging. Hij kan eveneens
een beroep doen op gewetensbezwaarden. Hij Is verant-
woordelijk voor de recruterinq, selectie, vorming en om-
kadering der vrijwilliqers. Voor elke categorie van vrij-
willigers wordt een passend statuut bij koninklijk besluit
vastgelegd. »

Verschillende leden steunen deze weris. rnaar erkennen
dat het in het kader van het experiment beter is niet te
wachten tot deze Nationale Dienst kan worden opgericht
om de dienstplichtigen ter beschikking van de Minister van
Ontwikkelingssamenwerking te stellen.

Dit principlële amendement wordt ten slotte ingetrokken.

Een amendement wordt voorgesteld, waarbij na het
eerste lid een nieuw lid wordt ingevoegd, luidend als volgt:

« De dienstplichtigen moeten er uitdrukkelijk mee inge-
stemd hebben orn dienst te doen ten behoeve van de sarnen-
werking in de ontwikkelingslanden, en mogen niet jonger
zijn dan 21 jaar ».

Dit amendement wordt aangenomen met 12 stemrnen en
twee onthoudingen,

Het gehele art.ikel 1 wordt aangenomen met 10 tegen ":I
stemmen.

Art. 1bis (nieuw}.
(art. 2 van de tekst, aangenomen door de Commissie.)

Een amendement dat ertoe strekt de gerechtigden op de
voordelen van de toekomstige wet te verdelen volgens de
taalverhouding in het geheel van de dienstplichtigen wordt
verworpen met 6 tegen 5 stemmen en 2 onthoudinqen,

Dit amendement Iuidde als volgt :

« De verdelinq volgens taalrol zalovereenstemmen met
de verhouding tussen Nederlandstaligen en Franstaligen die
hun militaire dienst volbrengen in het moederland. »

Een amendement ertoe strekkende de dienstplichtiqen die
de voordelen van de wet wensen te genieten, te verplichten
zich op eventuele aanvraag van de Minister van Ontwlk-
kelingssamenwerking te verbinden om een bijkomend jaar
dienst te presteren in de ontwikkelinqslanden. wordt ver-
worpen met 7 sternrnen tegen 4 en 2 onthoudinqen.

Dit amendement luidde als volgt :

« De in artikel 1 bedoelde dienstplichtigen moeren voor
de terbeschikkingen van de Minister van Ontwikke-
lingssamenwerking een conrract tekenen, waarbij zij zich
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accomplir, il la demande éventuelle Judit Minlstre. une
année supplémentaire au service de la Coopération au Déve-
loppement, le statut prévu il larrêt è royal du 10 avri) 1967
leur étant toutefois appliqué dans ce cas, I>

Un autre membre propose un amendement semblable, mais
selon lequel le Ministre peut éventuellement exiger cet
engagement au moment de la sélection des miliciens, Cet
amendement est repoussé par parité des voix (6 contre 6
et 1 abstention).

Cet amendement était libellé comme suit :

«Les candidats enseignants doivent. sur demande du
Ministre, être prêts à s'engager par écrit à occuper leur
emploi pendant deux années scolaires consécutives, d'abord
comme appelé, ensuite comme agent civil sous contrat. »

L'ensemble de I'article est adopté par 9 voix contre 3
et 1 abstention.

Un membre interroge le Ministre sur les conditions de
publicité et d'engagement en faveur de la nouvelle formule,

Le Ministre répond qu'en ce qui concerne la publicitè,
il prendra toutes les mesures nécessaires en vue d'atteindre
tous les futurs miliciens.

Les appels aux candidats seront lancés dans la presse
écrite, ainsi que qräce au concours de la R. T. B. et de la
B. R. T.

En ce qui concerne les conditions d'engagement. il est
évident que celles-ci dépendront essentiellement de «job.
descriptions» qui nous seront soumis par les pays d'accueil,
Ces conditions de recrutement seront précisées dans le cadre
des mesures de publiclté qui seront prises en vue de faire
appel aux candidats volontaires pour effectuer leurs obliga-
tions militaires au titre de la coopération technique.

Art. 2
(art. 3 du texte adopté par la Comrnisslon.)

Les' dispositions de cet article sont liées intimement à cel-
les contenues dans l' article 2ter (nouveau) (article 5 du
texte adopté par la Commission).

La question des permissions de faveur et du nombre de
jours de congé n'appelle pas d'observation.

L'article est adopté par 7 voix contre 5,

Art. 2bis (nouveau).
(art. 4 du texte adopté par la Commission.)

Un membre demande: « Que faut-il entendre par indem-
nité? »

Le Ministre precise que ce terme couvre la solde et les
diverses indemnités. soit en chiffres indicatifs:

125 100 F pour les frais vestimentaires, de nourriture,
de logement, d'équipement, etc ... ;

11600 F pour les charges sociales;
35 000 F pour les frais de voyage.

Les miliciens-coopérants ne bénéficient donc pas d'un
traitement. lis ne disposent que de leur solde augmentée des
indemnités leur permettant simplement de vivre dans le pays
en voie de développement.

Un membre souhaite que les miliciens-coopérants puis-
sent être reconnaissables par un signe extérieur,

l 12 )

ve rbinden, op ev cutuele aanvra aq van de Minister van
Ontwikkelingssamenwe-rking, cen bijkomend jaar te preste-
ren in dienst van de ontwikkelingssamenwerking. maar dan
met hct statuut zoals bepaald door het koninklijk besluit van
10 april 1967.»

Een ander lid srelt een qehjkaardiq amendement voor.
waardoor echter de Minister de bedoelde verbintenis gebeur-
lijk kan eisen op het ogenblik clat de dienstplichtigen aan
de selcctie onderworpen worden, Dit amendement wordt
verworpen bij staking van stemmen (6 tegen 6 en lont-
houding) .

Dit amendement luidde als volgt .

«De kandidaten voor een leeropdracht moeten, op ver-
zoek van de Minister, bereid zijn om zich schrtftelijk ertoe
te verbinden hun betrekking gedurende twee opeenvolgende
schooljaren te bekleden. eerst als dienstplichtiqe. vervolgens
als burgerlijk arnbtenaar onder contract. »

Het hele artikel wordt aangenomen met 9 tegen 3 stem"
men en 1 onthouding.

Een lid ondervraagt de Minister over de voorwaarden in
verband met de bekendmaking van en de aanwerving vol-
gens het nieuwe systeem.

De Minister antwoordt dat hij in verband met de bekend-
making alle nodige maatreqelen zal treffen om alle töekom-
stige dienstplichtigen te bereiken,

Oproepen tot kandidaten zullen in de pers en over de
B. R. T. en de R. T, B. worden gedaan,

In verband met de aanwervingsvoorwaarden is het duide-
lijk dar die essentieel van « job-descriptions» die ons door
de landen van onthaal voorgelegd worden, zullen afhangen.
Bedoelde voorwaarden zullen gepreciseerd worden in het
raam van de publiciteit die zal worden gegeven aan de
oproep tot de kandidaten-vrijwilliqer s om hun dienstplicht
als militair bi] de technische bijstand te vervullen,

Art.2.
(art. 3 van de tekst, aangenomen door de Comrntssie.)

Het bepaalde in dit artikel houdt nauw verband met
het bepaalde in artikel Zter (nieuw) (artikel 5 van de tekst,
aangenomen door de Commissie).

Over de gunstverloven en het aantal verlofdagen vallen
geen opmerkingen te maken. .

Het artikel wordt met 7 tegen 5 sternmen aangenomen.

Art. 2bis [nieuw ) .
(Art. 4 van de tekst, aangenomen door de Commissie.)

Een lid vraagt wat dient te worden verstaan onder « ver-
ÇJoeding ».

De Mmister preciseert dat deze uitdrukking de soldij
omvat alsook verschillende vergoedingen die alsvolgt uit-
eenvallen :

125400 F voor kosten inz ake kledlnq, voedinq, huisves-
ting en uitrusting enz ... ;

11 600 F voor sociale lasten:
35 000 F voor reisonkosten.

De voor de ontwikkelingssamenwerldng aanqewezen
dienstplichtigen ontvangen dus geen wedde. Zij beschikken
enkelover hun soldij en over vergoedingen die hen in staat
stellen gewoon te leven in het ontwikkelingsland.

Een lid wenst dat de voor de ontwikkelingssamenwerking
aangewezen dienstplichtiqen een kenteken draqen.



Un membre souligne que les indemnités forfaitaires doi-
vent être préalables. Les miliciens ne doivent pas Eaire
l'avance des frais cl'équipement.

A la demande d'un membre, le Ministre' précise que les
frais d'équipement personnel sont seuls considérés comme
indemnité. L'équipement de travail est évidemment fourni
par l'Office de la Coopération pour la mission dont est
chargé le coopérant,

Plusieurs membres s'inquiètent du problème des mili-
ciens mariés, ou qui désireraient se marier en cours de
service.

Le Ministre souligne que la condition pour pouvoir béné-
ficier de la future loi sera d'être célibataire et de le rester.
TOlites demandes de dérogation devront être adressées au
Ministre de la Coopération au Développement. Le service
sera organisé en prévoyant la vie en communauté des coopé-
rants, par exemple dans des maisons qui seront propriété
de l'Etat belge.

C'est à l'expérience seulement que les modalités pour-
ront être définitivement fixées,

Cet article est adopté par 8 voix contre 4 et 1 abstention.

Art. Ziet (nouveau).,
(Art. 5 du texte adopté pal" la Commission.)

Plusieurs membres réabordent la question de la qualité et
du statut de militaire.

Un membre rappelle son souhait de voir créer, par une
loi ultérieure, un statut spécial complet, comme en France,
dans lequel figureraient des dispositions en faveur des
objecteurs de conscience.

Un membre souligne que le fait de soustraire le coopérant
au statut militaire signifie que celui-ci n'étant pas soumis à la
législation militaire belge, la législation nationale du pays
en voie de développement où il travaille lui sera applicable
en cas de délit.

Tous les membr-es de la Commission estiment normal,
étant donné l'indépendance des pays en cause, que la pro-
tection juridictionnelle ne soit plus assurée au coopérant
belge.

Le Ministre rappelle que son collègue de la Défense na-
tionale ne peut mettre à sa disposition que des militaires. Or,
après être passés au Centre de Recrutement et de Sélection
les jeunes gens ont acquis la qualité de militaires, qualité qui
leur reste pendant et après leur service, de telle ma-
nière qu'ils restent inscrits sur les listes de mobilisation et
qu'ils sont rappelables. Mais on suspend certains articles du
statut militaire et on soustrait les intéressés à l' autorité du
Ministre de la Défense nationale pour les soumettre à l'auto-
rité du Ministre de la Coopération au Développement.

Un membre désire qu'un statut social propre soit établi
pour les miliciens-coopèrants et qu'on puisse y indure les
objecteurs de conscience.

Un autre membre rappelle qu'il souhaite ne pas voir en-
voyer dans les pays d'outre-mer des jeunes gens sous statut
militaire. En vertu du principe de territorialité, les miliciens-
coopérants seront soumis aux lois du pays où ils accomplis-
sent leur mission, et notre Code pénal militaire ne doit pas
leur être applicable.

L'article est adopté pm: 9 voix contre 3.
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Er wordt op gewezen dat de forfaitaire vergoedingen
van tevoren uitbetaald moeren worden. De dienstplichtigen
moeten het geld voor deze tdtrustingskosten niet voorschie-
tell.

In verband met de vraag van een lid wijst de Minister er-
op dat alleen de persoon lijke uitrustin qskosten als een ver-
goeding beschouwd worden. De werkbenodigdheden wor-
den natuurlijk door de Dienst voor de samenwerklnq qele-
verd voor de opdracht waarmee de assistent belast is.

Verschillende Jeden maken zich onqerust over het pro-
bleem van de gehuwde dienstplichtigen of van de dienst-
plichtiqen die tijdens hun dienst zouden willen huwen.

De Minister wijst erop dar een van de voorwaarden om
op de toekomstige wet aanspraak te kunnen maken, is
ongehuwd te zijn en te blijven. Alle verzoeken om daarvan
al te wijken zullen tot de Minister van Ontwlkkellnqssarnen-
werking gericht moeren worden, De Dienst zal worden geor-
ganiseerd op basis van het leven in gemeenschap voor de
assistenten , b.v. in huizen die eigendom van de Belgische
Staat zullen zijn.

Bijzonderheden in dat verband zullen eerst definitief
kunnen worden bepaald in het licht van de ervaring.

Dit artikel wordt aangenomen met 8 tegen 4-sternmen en
lonthouding.

Art. 2ter (nieuw).
(Art. 5 van de tekst, aangenomen door de Commissie.)

Verscheidene leden komen terug op de kwestie van de
hoedanigheid en het statuut van militair.

Een lid herinnert eraan dat hij het wenselijk acht -
evenals in Frankrijk - een volledig speciaal statuut te laten
invoeren bij een latere wet, waarin ook bepalingen opqeno-
men zouden worden voor de qewetensbezwaarden.

Een lid wijst erop dat het feit, dat de voor de ontwikke-
lingssamenwerking aanqewezen persoon aan het militair
statuut wordt onttrokken, betekent dat hij, in geval van
misdrijf, niet onder de toepassinq valt van de Belgische wet,
maar van de nationale wetgeving van het ontwikkelinqsland
waal" hij werkzaam is.

Alle leden menen dat het normaal is, rekening houdend
met de onafhankelijkheid van het betrokken land, dat de
voor de ontwikkelingssamenwerking aanqewezen personen
niet langer de jurîsdictionele bescherming genieten.

De Minister herinnert eraan dat zijn collega van Lands-
verdediging slechts militairen te zijner beschikking kan
stellen: nu hebben de jongelui de hoedanigheid van militair
nadat zi] in het Recruterings- en Selectiecentrum verbleven
hebben en zij blijven deze hoedanigheid behouden geduren~
de en na hun hele diensttermijn, zodat zij ingeschreven blij-
ven op de mobillsatlelijsten en wederopgeroepen kunnen
worden. Bepaalde artikelen van het militair statuut worden
echter geschorst en de betrokkenen worden aan het gezag
van de Mînister van Landsverdediging onttrokken om onder-
dat van de Minister van OntWikkelingssamenwerking ge~
plaatst te worden.

Een lid wenst voor de dienstplichtiqe assistenten een
eigen sociaal statuut dat ook voor de gewetensbezwaarden
zou gelden.

Voorts wordt naar voren gebracht dat het niet wenselijk
is jongelui met een militair statuut overzee te sturen, dat de
dienstplichtige assistenten krachtens het territorialiteitsbe-
ginsel trouwens onderworpen zijn aan de wetten van het
land waar zij hun opdrachr vervullen en dat ons Militaîr
Strafwetboek op hen niet toepasselijk moet worden geacht.

Dit artikel wordt aangenomen met 9 teqen 3 stemmen.
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Art. 2qllater (nouveau).
(Art. 6 du texte adopté par la Commission.)

Un membre demande si c'est le Ministre de la Défense
nationale qui peut prolonger d'office le service militaire en
cas d'absence injustifiée du service.

Le Ministre précise que la même règle que celle prévue
pour les miliciens dans la loi sur la milice est d'application.
En cas d'absence injustifiée, le Ministre de la Coopération
au Développement a tout une gamme de moyens à sa dispo-
sition : la remontrance, l'avertissement, le déplacement et en-
fin la mise à la disposition du Ministre de la Défense natio-
nale, avec transmission à celui-ci d'un rapport sur cette
absence injustifiée de service: et la durée de celle-ci.

L'article est adopté par 8 voix: co-ntre 3 et 2 abstentions.

Art. Zquinquies (nouveau).
(Art. 7 du texte adopté par la Comrnission.]

Un membre s'inquiète: de la condition du milicien-coopé-
rant qui serait remis à la disposition du Ministre de la Dé-
fense nationale après six mois, pour des raisons indépen-
dantes de sa volonté et rappelle la situation préjudiciable
causée par les évènements de Stanleyville aux volontaires
bénéficiaires de l'ancienne loi sur l'exemption et qui
ne comptaient que 18 mois de séjour au Congo, ce qui a
contraint le Ministre de la Défense nationale à les renvoyer
à la caserne.

Un service partiellement interrompu, comptera-t-il comme
un service de frère?

A la suite de la discussion, le Ministre accepte de chan-
ger le terme «remet» par «peut remettre »; il accepte
aussi qu'il soit précisé que les coopérants seront remis en
Belgique à la disposition du Ministre de la Défense natio-
nale et fait connaître l'Intention du Ministre: de la Défense
nationale de faire compter dorénavant les deux ans de
volontariat comme équivalant à un service de frère pour
l'exemption d'un membre de la famille.

L'article est adopté par 8 voix: contre 3 et 2 abstentions.

Art. 3.
(Art. 8 du texte adopté par la Commtsston.)

Un membre demande si les lois coordonnées sur les pen-
sions de réparation, qui sont applicables aux miliciens-
coopérants, sont plus ou moins favorables que l'application
des lois sociales ordinaires.

Le Ministre répond qu'il a examiné ce problème en liai-
son très étroite avec le Département du Budget et qu'il
ressort de ces travaux que les miliciens-coopérants tombe-
ront sous le champ d'application des lois sur les pensions
de 'réparation coordonnées le 5 octobre 1948, au même titre
que les miliciens qui effectuent leur service militaire en
tant que tel.

Cet article est adopté par 8 voix contre 3 et 2 abstentions.

Art. 4.
(Art. 9 du texte adopté par la Commission.)

Cet article est adopté par 8 voix contre 3 et 2 abstentions.
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Art. Zquuier (nieuw).
(Art. 6 van de tekst, aanqenornen door de Cornmissie.)

Gevraagd wordt of de beslissing om de militaire dienst
arnbtshalve te verlengen in geval van ongewettigde afweziq-
heid van de dienst door de Mintster van Landsverdediging
zal worden genomen.

De Minister antwoordt dat dezelfde regel zal worden
toegepast als die waarin voor de dienstplichtigen voorzien Is
in de mllitiewet. In geval van ongewettigde afwezigheid kan
de Minister van Ontwikkelingssamenwerking een hele
reeks sancties toepassen vermaning, waarschuwing,
verplaatsinq en ten slotte terbeschikkingstelling van de
Minister van Landsverdediging aan wie revens een rapport
wordt bezorgd over de ongewettigde afwezigheid en de
duur ervan.

Dit artikel wordt aangenomen met 8 tegen 3 stemmen en
2 onthoudingen.

Art. Zquinquies (nieuw}.
(Art. 7 van de tekst, aangenomen door de Commissie.)

Een lid is bezorgd over de toestand van de dienstplichtige
assistent die om redenen onafhankelijk van zijn wil na zes
maanden ter beschikking van de Minister van Landsverde-
diging wordt gesteld. Hi] herinnert eraan dat de gebeurte~
nissen te Stanleystad nadelig zijn gebleken voor de vrijwil-
ligers die onder de vroegere wet op de vrijstelling vielen en
die geen 18 maanden verblijf in Kongo telden, zodat de
Minister van Landsverdediging verplicht was ze naar de
kazerne terug te sturen,

Zal een slechts gedeeltelijk gepresteerde dienst als een
broederdienst geIden?

Ingevolge de bespreking aanvaardt de Minister het
woord «stelt» te vervangen door de woorden «kan stel-
len ». Hij neemt ook aan dat er bepaald wordt dat de assis-
tenten in België opnieuw ter beschikking van de Minister
van Landsverdediging zullen worden gesteld en neemt akte
van de bedoeling van de Minister van Landsverdediging
voortaan de twee jaren vrijwilligersdienst gelijk te stellen
met een broederdienst, dit in verband met de vrijstelling
van een gezinslid.

Dit artikel wordt aangenomen met 8 tegen 3 stemmen en
2 onthoudingen.

Art. 3.
(Art. 8 van de tekst, aangenomen door de Commissie.)

Een lid vraagt of de gecoördineerde wetten op de ver-
goedingspensioenen die toepasselijk zijn op de dtenstplich-
tige assistenten, minder of meer voordelig zljn dan de ge-
wone speciale wet.

De Minister antwoordt dat hi] dit probleem in nauwe
samenwerking met het Departement van Begroting heeft
onderzocht en dat uit die werkzaamheden blijkt dat de
dienstplichtige assistenten evenals de dienstplichtigen die
hun militaire dienst als zodanig vervullen, onder de op 5
oktober 1948 gecoördineerde wetten op de verqoedinqspen-
sioenen zullen vallen.

Dit artikel wordt aangenomen met 8 tegen 3 stemrnen en
2 onthoudingen.

Art. 4.

(Art. 9 van de tekst, aangenomen door de Commlssie.)

Dit artikel wordt aangenomen met 8 tegen 3 sternrnen en
2 onthoudingen.



Vote lm!' l'ensemble.

Au moment de passer au vote sur ]' ensemble de la pro-
position. plusieurs membres précisent la portée du vote
qu'ils vont émettre,

Un membre déplore que la qualité de militaire des fu-
turs miliciens-coopérants soit maintenue et souligne que la
durée d'lin an est Insuffisante pour rendre efficace un ser-
vice dans les pays en voie de développement.

Un autre membre n'admet pas que la présente loi fasse
économiser 50 millions de francs au budget de la Coopé-
ration au Développement.

Deux membres voteront en faveur de la proposition dans
l'esprit des amendements qui ont été adoptés et avec l'espoir
qu'interviendra prochainement une législation sur le service
national.

D'autres membres sont convaincus de l'utilité de la propo.
sitlon, car elle ouvre une possibilité concrète supplémentaire
d'aide aux pays en voie de développement, et l'expérience
permettra de légiférer à nouveau après deux ans d'essai aHn
de créer un véritable service national comportant des formes
civiles et militaires.

L'ensemble de la proposition amendée telle qu'elle figure
ci-après est adoptée par 8 voix contre 4.

Le présent rapport a été adopté à l'unanimité.

Le R.apportelH, Le Président,

C, NOTHOMB. L. RADOUX.
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Stemming over het geheel.

Bij de stemming over het gehele voorstel lichten verschei-
dene leden de draagwijdte van hun stem nader tee,

Een lid betreurt dat de hoedanigheid van militair van de
toekomstige dienstplich tige assistenten gehandhaafd wordt
en hij wijst erop dat de duur van één [aar onvoldoende is om
een dienst in (~e ontwikkelingslanden elftciënt te maken.

Een ander Hel is het er niet mee eens dat deze wet
50 miljoen frank op de begroting van Ontwikkelingssamen- .
werking doet besparen.

Twee leden zullen voor het voorstel stemmen ill de geest
van de amendementen, met de hoop dat er binnenkort een
wetgeving op de nationale dienst komt,

Andere leden ztin overtuigd van het nut van het voorstel,
omdat het een bijkomende concrète mogelijkheid tot hulp
aan de ontwtkkelïnqslanden biedt en omdat de ervarinq het
zal mogelijk maken na een experiment van twee jaar nieu-
we wettelijke maatregelen te nemen, ten einde tot een echte
nationale dienst met burgerlijke en militaire systemen over
te gaan.

Het gehele voorstel, zoals het hierna in zijn gewijzigde
vorm is opgenomen, wordt aangenomen met 8 tegen 4 stem-
.men.

Het huidige verslag werd eenparig aangenomen.

De Verslaggever, De Voorzitter,

C, NOTHOMB. L. RADOUX.
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TEXTE ADOPTE PAR LA COMMISSION.

(Nouvel intitulé.}

PROPOSITION DE LOI

relative au détachement de miliciens à la coopération
, au développement.

Article premier.

Au titre: d'essai d'une durée de deux ans, le Ministre de la
Défense nationale peut, au cours de leur terme de service
actif, mettre des miliciens à la disposition du Ministre de la
Coopération au Développement: le temps d'affectation de
ces miliciens à la coopération au développement compte
comme service militaire actif.

Les miliciens doivent avoir expressément marqué leur
accord pour servir au titre de la coopération dans les pays en
voie de développement et ne peuvent être âgés de moins de
21 ans.

Art. 2.

La mise à la disposition du Ministre de la Coopération
au Développement se fait après avis d'un comité de sélection
dont le Roi règle la composition et le fonctionnement.

Une répartition paritaire entre les volontaires d'expres-
sion française et d'expression néerlandaise sera respectée.

En vue de préparer les intéressés à leurs futures tâches
de coopération, le Ministre de la Coopération au Développe-
ment en assurera la formation, celle-ci devant durer au moins
deux mois et si possible trois.

Art.3.

Les dispositions de l'article 72 des lois coordonnées sur
la milice ne sont pas applicables aux miliciens visés à l'arti-
cle pr pendant la durée de leur mise à la disposition du
Ministre de la Coopération au Développement.

Ces miliciens bénéficient, outre de permissions de faveur,
d'un nombre de jours de congé au moins égal à celui prévu
par ledit article 72 et dont le nombre et les conditions d'oc-
troi sont fixés par le Roi.

Art. 1.

Les mt1iciens vises à l'article l "l'ont droit à la solde
augmentée d'une indemnité de mission dont le montant est
fixé suivant le pays et les circonstances particulières dans
lesquels s' exerce la mission de coopération.

Ils ont droit, d'autre part, soit en nature, soit sous forme
d'indemnité, au logement, à la nourriture ainsi qu'aux soins
médicaux et. pharmaceutiques.

Une indemnité forfaitaire de premier équipement leur est
également allouée.

Les indemnités prévues au présent article sont fixées par
le RoL

Art. 5.

Les dispositions des lois militaires visées à l'article 57 des
lois coordonnées sur la milice ne sont pas applicables aux
miliciens affectés au service de la coopération au développe-
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TEKST AANGENOMEN DOOR DE COMMISSIE.

(Nieuwe titcl.)

WETSVOORSTEL

over het tel' beschikking stellen van dienstplichtigen
voor de ontwikkelingssamenwerking.

Artikel 1.

VOOI' een proefperiode van twee jaar kan de Minister
van Landsverdediging dienstplichtiqen in de Ioop van hun
actieve diensttijd ter beschikking stellen van de Minister
van Ontwikkelingssamenwerking: de door deze dienstplich-
tigen bij de ontwikkelingssamenwerking doorgebrachte tijd
wordt als actieve militaire dienst beschouwd,

De dienstplichtiqen moeten er uitdrukkelijk mee inge-
stemd hebben om dienst te doen ten behoeve van de sarnen-
werking in de ontwikkelingslanden, en mogen niet jonger
zijn dan 21 [aar.

Art. 2.

De terbeschikkingstelling van de Minister van Onrwik-
kelingssamenwerking gebeurt na advies van een selectie-
comité waarvan de samenstelling en de werking door de
Koning worden geregeld.

Er zal rek enlnq worden gehouden met de paritelt tussen
Nederlandstalige en Franstalige vrijwilligers.

De Minister van Ontwikkelingssamenwerking dient er-
voor te zorgen dat de gegadigden gedurende minstens twee,
en zo mogelijk drie, maanden de voor hun komende ont-
wikkelingstaak nodige opleiding krijgen.

Art. 3.

Het bepaalde in artikel 72 van de gecoördineerde dienst-
plichtwetten is op de in artikel 1 bedoelde dienst-
plichtigen niet toepasselijk gedurende de tijd dat zij ter be~
schikking staan van de Minister van Ontwikkelinqssamen-
werking.

Behalve gunstverlof kunnen deze dienstplichtigen ook een
aantal verlofdagen bekomen dat minstens gelijk is aan de
in voornoernd artikel 72 bedoelde periode en waarvan het
aantal en de toekenningsvoorwaarden door de Koning wor-
den bepaald.

Art. 4.

De in artikel I bedoelde dienstplichtigen hebben recht op
soldij, verhoogd met een zendingsvergoeding waarvan het
bedrag zal worden vastgesteld volgens het land waal' en de
hijzondere omstandigheden waarin de coöperatiezending
wordt uitqevoerd.

Anderzijds hebben zt] recht, ofwel in natura, ofwel in de
vorm van vergoeding. op huisvesting, op voeding alsmede
op medische en Iarmaceuttsche verzorging,

Er wordt hun eveneens vooraf een forfaitaire vergoeding
voor eerste uitrusting uitgekeerd.

De in dit artikel bedoelde vergoedingen worden door
de Koning bepaald.

Art. 5.

De bepalingen van de militaire wetten bedoeld bij artikel
57 van de gecoördineerde dienstplichtwetten zijn op de voor
de ontwikkelingssamenwerking aangewezen dienstplichtl-



ment pendant la durée de leur mise à la disposition du Minis-
tre de la Coopération au Développement.

Art. 6.

Les miliciens visés à l'article l "r sont placés sous la dépen-
dance hiérarchique du Ministre de la Coopération au Déve-
loppement ou de ses délégués.

Ces délégués peuvent leur infliger une remontrance ou
un avertissement s'ils se rendent coupables de manquement
aux devoirs et incompatibilités prévus par le statut du per-
sonnel de la coopération avec les pays en voie de développe-
ment.

En cas de manquement grave ou répété, ils peuvent trans-
mettre un rapport au Ministre de la Coopération au Déve-
loppement. Le Ministre peut prescrire. selon le cas, soit le
déplacement disciplinaire de l'intéressé, soit sa remise à la
disposition du Ministre de la Défense nationale pour la durée
du service militaire actif lui restant à accomplir. Ces sanc-
tions sont prononcées après que l'intéressé a été mis à même
de présenter ses observations.

En cas de remise- à la disposition du Ministre de la Dé-
fense nationale pour absence injustifiée de service, le service
militaire de l'intéressé est prolongé d'office d'une durée
quadruple à celle de l'absence.

Art. 7.

En cas de suppression d'emploi ou si des circonstances
exceptionnelles le justifient dans l'intérêt du service, le Mi-
nistre de la Coopération au Développement peut remettre les
miliciens intéressés à la disposition du Ministre de la Dêfen-
se nationale en Belgique pour la durée du service militaire
actif leur restant à accomplir.

Art. 8.

Les dommages physiques subis par les miliciens vises a
J'article premier, durant et par le fait du service de coopéra-
tion, sont indemnisés conformément aux dispositions des lois
sur les pensions de réparation coordonnées le 5 octobre
1948, dans les mêmes conditions que s'ils avaient été subis
durant et par le fait du service militaire.

Le cas échéant, l'Etat belge est subrogé à concurrence des
sommes payées à ce titre, dans les droits à indemnisation de
la victime ou de ses ayants droit.

Art. 9.
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gen niet toepasselijk gedurende de tiid dat zij ter beschik-
king staan van de Minister van Ontwikkelinqssamenwer-
king.

Art. 6.

De in artikel I bedoelde dienstplichtigen zijn hiërarchisch
ondergeschikt aan de Minister van Ontwtkkeling ssamenwer-
king of aan zijn gemachtigdeq.

Deze gemachtigden mogen hun een vermaning of een
verwittiging opleggen wanneer ze zlch schuldig maken aan
een verzulm van de bi] het statuut van het personeel van de
coöperatie met de ontwikkelingslanden bepaalde plichten
en onverenigbaarheden.

Bij ernstiq of herhaald verzuirn kunnen zi] een verslag
sturen naar de Minister van Ontwikkelingssamenwerking.
De Minister kan volgens de aard van het geval, ofwel de
verplaatsing van de betrokkene bij tuchtmaatregel. ofwel
het opnieuw ressorteren onder de Minister van Landsverde-
diging orn zijn termi]n van actieve militaire dienst te vol-
tooien, vcorschrijven. Deze sancties worden uitgesproken
nadat de betrokkene in de gelegenheid is gesteld zijn berner-
kingen in te dienen,

Wanneer het opnieuw ressorteren onder de Minister van
Landsverdediging qebeurt om reden van ongewettigde afwe-
zigheid wordt de militaire dienst ambtshalve verlengd met
een periode welke viermaal die van de afwezigheid be-
draagt.

Art. 7.

Bij afschaffing van betrekking of wanneer buitengewone
omstandigheden in het belang van de dienst het rechtvaar-
diqen, kan de Minister van Ontwikkelingssamenwerking de
betrokken dienstplichtigen opnieuw ter beschikking stellen
van de Minister van Landsverdediging in België voor de
duur van de nog te volbrenqen actieve militaire dienst.

Art.8.

De lichamelijke schade welke de in artikel 1 bedoelde
dienstplichtiqen tijdens en ten gevolge van hun dienst ten
behoeve van de samenwerking lijden, wordt vergoed over-
eenkomstig het bepaalde in de op 5 oktober 1948 gecoördi~
neerde wetten op de vergoedingspensioenen, alsof zi] gele~
den was tijdens en ten gevolge van hun militaire dienst.

In voorkomende gevallen treedt de Belgische Staat in de
rechten op schadeloosstelling welke het slachtoffer of zijn
rechtverkrijgenden kunnen doen gelden en zulks ten belope
van de uit dien hoofde betaalde bedragen.

Art.9.

La présente loi entrera en vigueur à la date qui sera fixée Deze wet treedt in werking op de datum die door de
par le Roi. . Koning zal worden bepaald,
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ANNEXE 1.

AVIS DU CONSEIL U'ETAT.

Le CONSEIL D'ETi\T, section de législation, première chambre.
saisi par le Ministre de la Coopération au Développement. le 20 octo-
bre 1969. d'unè demande d'avls, dans un délai ne dép'lSsant pas trois
jours, sur un projet de loi «portant création du service de coopération
outre-mer ». a donné le 15 janvier 1970 l'avis suivant

La lol en projet, qui est conçue comme une loi autonome dérogeant
aux lois sur la milice coordonnées le 30 avril 1962, tend il habiliter le
Ministre de la Défense nationale il mettre à la disposition du Ministre
qui a la Coopération au développement dans ses attributions, «pour
tout ou partie de leur terme de service s. les miliciens du contingent
qui consentent 11 servir au titre de la coopération dans les pays en voie
de développement. Aux termes de l'exposé des motifs, ces miliciens
«effectuent comme les autres militaires un service national» et, en
vertu de J'article l" du projet, le temps passé en mission de coopé ..
ration ~ compte comme service actif»,

Corrélativement. la loi en projet soustrait les miliciens en cause au
champ d'application de l'article 72 des lois sur la milice, relatif aux
congés. et charge le Roi de déterminer SUI' la proposition du Ministre
qui a la Coopération au développement dans ses attributions, à la fois
le régime des congés, le régime dtsctpltnatre. ainsi que le régime pécu-
niaire qui sera le leur.

Selon l'article 3 du projet, les dommages physiques que les mili-
ciens subiront durant DU par le fait du service de coopération seront
indemnisés conformément aux dispositions de la loi sur les pensions
de réparation, coordonnées le 5 octobre 1948, dans les mêmes condi-
tions que s'ils avaient été subis durant DU par Je fait du service mili-
taire,

Telle est. en substance, la portée de la loi en projet.
IJ s'ensuit que les miliciens qu'elle concerne demeurent quant au reste

sous l'empire des lois et règlements militaires, notamment en ce qui
concerne le droit pénal et la procédure pénale militaire,

... .•

Dans l'état actuel de la législation, il est au pouvoir du Ministre
de l'Intérieur d'exempter du service militaire en temps de paix, par
application de l'article 16 des lois coordonnées sur la milice, modifié
par la loi du 9 mai 1%9, tout milicien dont l'exerclce de la profession
ou les connaissances spéciales peuvent être utiles à un pays en voie
de développement, à la condition que la mission comporte un mini-
mum de deux années de présence effective du milicien dans le pays
de mission, au cours des trois premières années qui suivent son arrivée
dans le pays. Cette exemption intervient bien entendu avant I'mcor-
poration dans les forces armées.

L'Intention du Gouvernement n'est pHS de mettre fin à cette faculté
mais d'en ajouter une autre qu'il appartiendra, cette fois au Ministre de
la Défense nationale. de mettre en œuvre puisque. par hypothèse, le
milicien aura été incorporé dans l'année et aura, partant, acquis la qua-
lité de militaire,

Comme l'indique l'exposé des motifs, il entend instaurer « Un service
militaire au titre de la coopération ».

Il s'ensuivra que la même activité pourra, selon le moment que le
milicien choisira pour s'y consacrer et le temps qu'il voudra y effectuer
- tout ou partie du service militaire ou une période de deux ans au
moins »-«, constituer ou un service militaire actif ou une cause d'exemp-
tion du même service militaire en temps de paix, voire en temps de
guerre. Il y aura là une anomalie qui ne trouvera assurément pas sa
justification d~H1Sla nature de l'activité entreprise puisque celle-ci est
identique dans les deux cas, seule sa durée diffère.

Le but que le Gouvernement poursuit par la loi en projet est de
factliter et de déve lopper le recrutement de jeunes gens désireux de par-
ticiper à la coopération dans les pays en voie de développement à la fois
en réduisant la charge financière de celle-ci, en tout cas sans l'alourdir,
et en garantissant plus efficacement]' exécution des missions de coo-
pération.

En autorisant le Ministre de la Défense nationale à mettre les mili-
ciens du contingent qui y consentent 11 la disposition du Ministre qui a
la Coopération au développement dans ses attributions, pour tout DU
partie de leur terme de service militaire actif, le Gouvernement recourt à
un moyen pratique. séduisant pour les intéressés et avantageux pour les
finances publiques, Aux servitudes du service militaire proprement dit
bien des miliciens du contingent seront tentés de préférer les travaux de
la coopération technique. Quant au Gouvernement. il pourra, fort de ce
que les intéressés doivent il l'Etat le service milltaire , adapter en censé-
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BIJLAGE 1.

ADVIES VAN DE RAAD VAN STATE.

De RAAD VAN STATE, afdeling wetqevlnq, eerste karner, de
20" oktober 1969 door de Mlnlster van Ontwikkelingssamenwerking
verzocht hem hinnen ccn termijn van ten hoogste drie dagen van
advies te dienen over een ontwerp van wet '" houdende oprichting
van de samenwerkinqsdlenst overzee », hceft de 15° januari 1970
het volgend advies gegeven:

De ontwerp-wet ls op qevat als ccn op zichzclf staande wet die
afwijkt van de op 30 april 1962 qecoórdineerde dlenstpllchtwetten, Ze
strekt crtoc de Minister van Landsverdediq ing machtiging te verlenen
om de dienstpllchtiqen Van het contingent die hereid zijn in het raam
van de samenwerklnq in ontwikkelingslanden te gaan dienen » voor
de ganse duur of vcor een gedeelte van de termijn van ltun werke-
lijke dienst» ter beschikking te stellen van de Mlnlster tot wiens be-
voegdheid de ontwikkelingssamenwerking behoort. Volgens de me-
morle van toellchtinq vervullen die dlcnstpltchtlqen «net als de
andere miliciens ecn nationale pllch t » en krachtens artikel 1 Van het
ontwerp « telt » de tijd die zi] in die sarnenwerkinqsopdracht door-
brengen « als werkelijke dienst ».

In overeenstemuiiuq daarrnede onttrekt de ontwerp-wet die dienst-
plichtigen aan de toepassing van arttkel 72 van de dlenstpllchtwetten,
dat betrekking heefr op de verlovcn, en bclast zij de Koning errnede,
op voordracht van de Minister tot wiens bevoeqdhetd de ontwlkke-
llnqssamenwerklnq behoorr, tegelijk de voor hen geldende verlof-, tucht-
en bezoldigingsregeling vast te stellen.

De lichamelljke schade die de dienstplichtigen tijdens en ten gevolge
van hun dienst in het raarn van de sarnenwerklnq rnochten oplopen,
wordt volqens artikel 3 van het ontwerp verqoed overeenkomstiq de
op 5 oktober 1948 qecoördlneerde wetten op de verqoedlnqspensioenen.
en wel alsof die schade tijdens of ten gevolge van de militaire dienst
was geleden.

Dat is in wezen de strekkinq van de ontwerp-wet,
De dienstplichtigen die zl] op het oog heeft blljven dus voor het

overtqe onderworpen aan de militaire wetten en reglementen, onder
meer wat het militaire strafrecht en de strafrechtspleging voor het leger
bctreft. ....

III de tegenwoordige staat van de we tqcvtnq kan de Minister van
Binnenlandse Zaken met toepassing van artikel 16 van de gecoör-
dineerde dlenstplichtwetten, qewijz iqd bij de wet van 9 mei 1969,
vrijstelling van militaire dienst in vredestijd verlenen aan ieder dienst-
plichtige wiens beroepsuttoeferunq of speciale kundigheden dienstig
kunnerr zijn voor een ontwikkelinqsland. mits de opdracht een werke-
lijke aanwezlqhetd van ten minste twee jaar in dat land behelst gedu-
rende de eerste drie [aren na zijn aankomst aldaar. Die vrijstelling
komt uiteraard vóör de inlijving bi] de krijgsmacht.

De bedoeling van de Regering is ntet, die mogelijkheid af te schaf-
fen, wel er een nieuwe aan toc te voeqen, die ditmaal echter door
de Mlnister van Landsverdedlqinq behoort te worden aanqewend,
want er wordt verondersteld dat de dienstplichtige op dat moment
al bi] de krijgsmacht is ingelijfd en dus de hoedanigheid van militair
heeft verkreqen,

Zoals in de memorie van toelichting is gezegd, bedoelt het ontwerp
een «militaire dienstplic ht in het raam van de onrwlkkeltnqssamenwer-
king» in te stellen,

Eenzelfde we rkzaamheid zal dus. al naar gelang van het moment
dat de dlenstplichtiqe daartoe uttkiest en van de tijd die hij daaraan
wenst te beste den - zijn qehe le militaire dienst of een deel daarvan of
ecn periode van ten minstc twee jaren -«, hetzij een actieve militaire
dienst hetzl] een grond tot vrljstellinq daarvan in vredestijd of zelfs in
tijd van oorlog kunrien opleve ren. Dat Is een anomalie die zich stellig
niet laat verantwoorden door de aard van die werkzaarnheld, want deze
is in heide gevallen gelijk; alleen de duur verschilt.

Wat de Regering met de ontwerp-wet beoogt, is de wervinq van
jonge mensen die in de ontwikkelingsla.nden aan de samenwerking wen-
sen te gaan rneedocn, te vergemakkelijken en te verruimen, en daarbij
meteen de eraan verhonden uitqaven te verrninderen of althans niet te
verzwa-en en ook nog om over meer garanties te bescbikken voor een
doelmatige uttvoerinq van de sarnenwerklnqsopdrachtèn.

Waar de Regering de Minlster van Landsverdediging machtiging wil
verlenen orn de dienstplichtigen van het contingent dte daartoe bereid
zt]n, voor qehcel hun werkelljke diensttermijn of voor een deel daarvan
ter beschikkinq te stellen van de Mintster. tot wiens bevoeqdheid de
ontwikkelingssamenwerking behoort, hanreert zij een praktlsch middel,
clat voor de belangstellenden aanlokkelijk en voor de overhetdsftnan-
ciën voordelrq is. Heel wat dienstplichtigen van het contingent zullen
qeneiqd zijn boven de Iaste n en verplichtigen van de eigenlijke militaire
dienst de werkzaarnheden van de ontwikke linqssarnenwerklnq te verkie-



que nee les modalités d' exécution des nussions en tenant compte de- cette
c irconstance et limiter In retribution.

L'économie de la loi en projet repose sur deux considérations. La
première, que seuls les miliciens qui y consentent peuvent être mis à la
disposition du Ministre qui il la Coopérallon au développement dans
ses attributions; la seconde, que l' accomplissement de missions de coopé-
ration dans les pays en. voie de développement e, compte comme service
actif» aux termes de l'article premier,

Que seuls les mlllcie ns du contingent qui soient consentants puissent
être affectés à des missions de coopération, élimine l'objection consti-
tuttonnelle comme on peut le déduire de l'article premier de la Constltu-
tion.

Ln question de savoir si l'accomplissement de missions de coopéra-
tlon dans les pays en voie de développement peut être considéré comme
un service militaire actif, subsiste toutefois.

A cet égard, l'exposé des motifs fait état de la législation française.
Il se réfère manifestement à la loi n" 65550 du 9 juillet 1965 relative au
recrutement en vue de- l'accomplissement du service nattonal.

En vertu de cette loi, tous les Fri1nçais de sexe masculin doivent le
service national de dix-huit à cinquante ans,

Elle distingue:

le service militaire destiné à répondre aux besoins des armées,

le service de défense destiné il satisfaire les besoins de la défense,
et notamment de la protection des populations civiles, en personnel non
militaire;

_ le service de J'aide technique qui contribue au développement des
départements et territoires d'outre-mer;

_ le service de la coopération technique en faveur des Etats étran-
ger~ qui en fonl la demande,

Les jeunes gens ne peuvent être affectés qu'à leur demande au ser-
vice de la coopération: ils sont mis à la disposition du Ministre intéressé
lors des opérations d'appel du contingent ou de la fraction de contin-
gent à laquelle ils appartiennent, et sont soumis il des statuts particuliers
fixés par la loi, Ce n'est qu'à l'issue du ser-vice de coopération que les
intéressés reçoivent une affectation militaire ou une affectation de dé-
fense (cfr articles 2, 3, 35, 37, 38 et 40 de la loi. Petits Codes Dalloz,
Code administratif 9' édition 1966, pages 751 et suivantes). Ces jeunes
gens n'ont pas la qualité de militaire durant l'accomplissement du ser-
vlce de la coopération,

L'exposé des motifs du projet est dés lors de nature à susciter des
malentendus lorsqu'il déclare, notamment, «La formule du service
militaire-coopération conn ait en France un très grand succès».

Il est difficile. dans le cadre des institutions de la Belgique, de consi-
dérer la coopération avec les pays en voie de développement comme une
forme de service militaire,

Le service militaire constitue la contribution du citoyen à la forma-
tion de la force publique.

Comme le rappelait lVI. Fleussu au début du rapport qu'il fit sur le
titre V de la Constitution, il la séance du Conqrès national du 24 janvier
1831, la Force publique est destinée à faire respecter l'indépendance du
peuple belge au-dehors et à faire exécuter les institutions qu'il s'est
données. au-dedans [Huyttens, t. IV, p, 108). En disant cela, l'auteur
ne faisait que traduire ce qu'avait déjà précisé en un article du titre IV,
la Constitution de 1791, et ce qu'avait explicité au titre VlII le décret
des IS juin. 10 juillet 1791 portant mémoire pour les colonies.

Ce dernier s'exprimait comme suit:

«La force publique est destinée à défendre la Constitution, assurer
l'exécutlon des lois et le maintien de J'ordre sur la réquisition de magis-
trats et officiers publics il qui la Constitution en a attribué la fonction.
et il défendre et garantir l'Etat contre les attaques extérieures SOllS la
direction des officiers militaires il qui le commandement en est confié
(De Brouckère et Ttelemans, Force publique n" .3 - Guide de Droit
public de la Belgique, n' 424),

C'est la raison primitive de l'année comme sa fonction la plus an-
cienne, ainsi que le remarque Esmeln (clté par Orban, Droit constitution-
nel. e, II, p, 265).

A cette- mission fondamentale sont venues s'en ajouter d'autres en exé-
cution des engagements internationaux contractés par la Belqlque, mais
toutes ont un caractère militaire ct sont presque toujours en rapport
avec le maintien de ]' mdépendance nationale et de l'intégrité du terri-
toire ou avec la défense de la communauté internationale dont la Belgi-
que fait partie {dr. notamment pour ces dernières années, II' Traité de
J'Atlantique-Nord signé il Washington le 4 avrl1 1949. la Convention
signée à Londres le 19 ju in 1951 entre les Etats-parties' au Traité de
l'Atlantique-Nord sur le statut de leurs forces stationnées sur le terri-
toire d'Etats signataires de ce Traité: les accords. de Paris approuvés par
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zen. D,- Rogerin\] van haar kant zal, stcrk als zc staat doordnt de betrok-
kencn toch militaire dienst aan de Staat verschuldlqd ztjn, de reqelen
VOOI' de uitvoering van die opdrachten met inachtnemtnq van die orn-
standiqheid kunnen aanpassen en de bezo ldtqinqen kunncn begrenzen,

De economie van de wet berust op een twee lediqe overweging: ener-
zijds dat allecn de daartoc beretd gevonden dtcnstptichtiqen ter beschtk-
king kunnen worden gesteld van de Münster tot wiens bevoeqdhetd de
ontwtkkchnqssamenwerkinq bchocrt, underzljds dat het vervullen van
samcnwerktnqsopdrachteu in ontwlkkelinqslandeu, volçens artlkel I van
het ontwerp, « als werkelljke dienst telt ».

Met de bepalinq dat alleen dlenstpltchtlqen van het contingent die
daa rrnee instemrnen, voor onrwtkkellnqsopdrachten kunnen worden aan ...
çewczen. wordt, zoals kan afgeleid wordcn uit artikel 1 van de Grond-
wet, een moqelljk grondwettigheidsbezwaar ondervanqen.

Het blijtt echter ecn open vraaq of het utrvoercn van samenwerklnqs-
opdrachten in ontwtkkeltnqslanden wel als actleve militaire dienst kan
worden aanqemerkt.

De mernorie van toelichting verwijst riaar de Franse wetçevinq. Kenne-
lljk wordt hier bedoeld de wet n' 65550 van 9 [ull 1965 «relative au
recrutement en vue de l'accomplissement du service national »,

Kruchteus die wet zijn alle Fransen van het mannelijke qeslacht van
achttien tot vijftig jaar «service national» verschuldtçd,

Daartn zljn te onderscheiden :

~ de «service militaire », om te voorz ien in de behoefien van de
strudkrachtcn:

- de «service de défense », om met niet-milltair personeel voor de
verdediqinq, bepaaldelijk voor de bescherrntnq van de burgerbevolking,
te zorqen:

~ de «service de raide technique». waarrnee wll worden bljqedra-
gen tot de ontwikkeling van overzeese departementen en gebiedsdelen;

- de «service de la coopération technique s, ten voordele van de
vreemde staten die erom verzoeken

V oor de «serviel' de la coopération» kunnen [onqe mensen alleen op
eigen verzoek worden aanqewezen: zij worden dan bij de oproeplnq van
het contingent ol van het deel van het contingent waartoe zij behoren,
ter beschikking van de bevoeqde Minister qesteld en komen onder een
bljrondere, bij de wet bepaalde statuutreqelinq te staan. Eerst na afloop
van de «service de coopération» krijgen de betrokkenen een militaire
ol een defensie-aanwiizinq (cfr. de artikelen 2.3, 35, 37, 38 en 40 van de
evengenoernde wet, Petits Codes Dalloz, Code administratif, g" édition
1966, blz. 751 en volqende}. Zij bezttten lijdens de «service de la coopé-
ration» nlet de hoedantqheld van militair.

De mernorie van toelichting kan dan ook tot mlsverstand lelden waar
ze zeqt dat «de formule militaire dienstsamenwerking in Frankrijk biJ-
zonder veel bijval kent ».

In het raam van de Belgische instellingen kan samenwerking met de
ontwikkelingslanden bezwaarltjk al, een vorm van militaire dienst wor-
den aanqernerkt.

Militaire dienst is de bijdrage van de Staatsburger tot de vorming van
de qcwapendc macht.

Zoals de heer Fleussu mernoreerde vooraan in het rapport dat hij op
de verqaderinq van het Nationaal Congres van 24 januari 1831 uit-
bracht over de V' titel van de Grondwet, rnoet de gewapende macht die-
nen, naar butten, om de onafhankelijkheid van het Belgische volk,
naar binnen, om de mstelllngen die het zlchzelf heeft gegeven te doen
eerbiedigen (Huyttens, deel IV, hlz. 108). De auteur herhaalde hiermee
alleen maar wat al was bepaald in een artikel van de IV" titel van de
«Constitution» van 1791 en ook duidelijk was gesteld in de VIlI' titel
van het decreet van 15 [uni - la juli 1791 «portant mémoire pour les
colonies ».

Daarin stond te lezen :

«La force publique est destinée à défendre la Constitution. assurer
lexécutlon des lois et le maintien de l'ordre sur la réquisltlon de magis-
trats et officiers publics à qui la Constitution en a attribué la fonction, et
à défendre ct garantir l'Etat contre les attaques extérieures sous la direc-
tion des officiers militaires à qui le commandement en est confié (De
Brouckère en Ttelemans, Force publique n" 3 - Guide de Droit public
de la Belgique n' 424).

Dat is, zoals Esrnein opmerkt (aangehaald door Orban, Droit consti-
tutionnel, deel 11, blz, 265). de oorspronkelijke bestaansreden Van het
leger en tevens zijn oudste functie,

Bij die fundamentele opdracht zijn er ter ultvoerinq van de door België
aang·egane internationale verblntenissen nog andere qekomen. Ze zljn
echter alle van militaire aard en houden vrijwel altijd verband met de
handhaving van 's lands onafhankelijkheid en de onschendbaarheld van
zijn grondgebied of met de verdediging van de internationale gemeen-
schap waarvan België deel uitmaakt (cfr: onder andere, wat de jongste
[aren betre lt, het 'Noord-Atlanttsch Verdraq, ondertekend te Washington
op 4 april 1949; de Overeenkomst die de Staten welke bij evenqenoernd
Verdrag zljn aanqesloten, op 19 juni 1951 te Londen hebben onder-
tekend betreffende de rechtspositie van hun strijdkrachten gestationeerd
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la loi du 16 avrtl 1955 ct les documents qui en dérivent concernant le
stationnement des farces belges en Alle maqne.

Les missions de coopération que J" loi en projet sc propose en l'oc-
currence de confier aux miliciens du conlingent n'ont en principe pas
de caractère militaire ct sont sans rapport avec la défense de l'indé-
pendance nationale et de l'intégrité du territoire ou avec la défense de la
communauté internationale dont la Belgique fait partie, Elles ont un
caractère civil, sont avant tout inspirées par J'intérêt de l'Etat qui en
bénéftcie et sont accomplies sous son autorité en dehors de toute inter-
vention des autorités militaires belges,

La question surgit dés lors de savoir s'il est Iéqitlme de maintenir dans
le chef des mlliciens du contingent qui consentent à accomplir de telles
missions le statut de militaire en service actif avec toutes les sujétions
quant à leur personne qui caractérisent cet état.

l! est permis d'en douter et l'article 16 des lois coordonnées sur la
milice ne manque pas d'accentuer ce doute.

Certes le Roi sera-t-il appelé en exécution de l'article 2 du projet
à doter ces miliciens d'un régime disciplinaire, pécuniaire et de congé
qui leur sera propre. Mais il n'en reste pas moins que les intéressés
demeureront pour le surplus soumis à l'ensemble des lois ct règlements
militaires, Le Code pénal militaire et le Code cle procédure pénale mili-
taire continueront entre autres il s'appliquer il eux dans leur intégralité.

D'une manière générale. les sujétions qui pèsent sur les citoyens pour
l'accomplissement du devoir militaire sont lourdes. Elles n'ont de justifi-
cation que dans la mesure où elles sont nécessaires li l'exécution de la
mission de la force publique. C'est dans cet esprit que la Constitution
entend qu'il puisse être entrepris en cette matière sur la liberté indivi-
duelle qu'elle garantit d'autre part.

Dans le cas présent et sans mettre en doute l'intérêt national que
revêt à notre époque I'asststance technique aux pays en voie de déve-
loppement, force est d'admettre que cette assistance est étrangère à la
mission fondamentale des forces armées auxquelles appartiennent les
miliciens du contingent qui s'y prêtent. La qualité de militaire dans' le
chef de ceux qui exécutent des missions de cette nature n'est, du moins
en principe. ni nécessaire ni même toujours utile.

Si le législateur estime souhaitable d'instituer, comme le projet sem-
ble en fait l'rmpliquer. un service national de l'assistance technique aux
pays en voie de développement qui, dans le chef des miliciens qui s'y
consacr eront, pourrait remplacer le service militaire actif en temps
de paix, il serait indiqué, à l'exemple de la loi française n" 66 479 du
6 juillet 1966 portant statut du personnel accomplissant le service natio-
nal actif dans le service de la coopération (Dalloz, Léqlsl. 1966. p. 311).
de doter les intéressés d'un statut propre complet, Cela offrirait divers
avantages, La dualité de régime qui résulterait du projet. c'est-à-dire
le recours au système de l'article 16 des lois coordonnées ou à celui du
projet, serait évitée. Les intéressés bénéficieraient d'un statut clair,
adapté à leur situation particulière; ils pourraient connaitre avec préci-
sion leurs droits e t leurs devoirs ainsi que les mesures qui pourront être
prises à leur endroit. us sujétions inadéquates ou inutiles qui résulte-
raient du détour qu'impliquerait le maintien du statut de militaire en
seevice actif seraient écartées.

Un tel statut devrait, Cil raison des rapports étroits qu'Il comporte
avec le recrutement des forces armées. faire l'objet d'une loi confer-
mément à l'article 118 de la Constitution.

" " "
Le système du projet suscite aussi certaines difficultés en ce qui

concerne la loi fixant le contingent annuel de l'armée,
On admet que par «contingent) au sens de l'article 119 de la

Constitution, il faut entendre la force militaire dont en temps de
paix et en cas de besoins le Gouvernement est autorisé à disposer
(cfr. Discours de M, Schollaert, Ministre de l'Intérieur et de l'Agri-
culture, prononcé à la Chambre des Représentants le 19 octobre 1909,
lors de la discussion de l'article 1·' de la loi du 14 décembre 1909
apportant des modifications il la loi de milice, Paslnornle 1909, p. 423).

Puisque les miliciens du continqent affectés à des missions de coo-
pération sont incorporés dans les forces armées et demeurent, durant
le cours de leur mission, des militaires en service actif, ils doivent
être repris dans le contingent annuel. Or, en cas de besoin, le Gou-
vernement ne pourra en disposer parce qu'ils se trouveront dans des
pays le plus souvent lointains à la suite .d'accords aVeC des-Etats
étrangers.

Il y a une incompatibilité entre les dispositions du projet et l'arti-
cle 119 de la Constitution. en ce que <:elles-(:j auraient pour effet
d'inclure dans le contingent annuel nécessaire à la formation des for-
ces armées, des miliclens qui seraient recrutés à d'autres fins que le
service mUitaire.

• * *
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op het grondgebied van de Staten die het Verdraq hebben ondertekend:
de nkkoordcn van Partjs, \Joedgekeurd bij de wet van 16 april 1955, en
de documenten die daarult zijn voortqekorncn, met betrekklnq tot het
stattoncren van Belgisch" strijdkrachten in Duitsland).

De samcnwerkinqsopdrachten nu die de ontwerp-wet aan dienst-
plichtiqen van het contingent bedoelt op te dragen, zljn in beqlnsel niet
:-,an militaire aard en houden ook geen verband met de verdediging van
s lands onafhankelijkheid en de onschendbaarheld van zijn grondge-
bied of met de verdediging van de inrernattonale qemeenschap waarvan
Belqië deel uttmaakt, Het zljn hurqer lijke opdrachten, waarbij het belanq
van de Staat wie ze ten goede komen. is vooropqesteld en die onder het
gezag van.dat land worden vervuld. buiten enlqe bemoeiing van de Bel-
gische militaire overheid.

De vraag is dus of het wel gewettigd is' dat de dienstpllchtiqen van
het contingent die zodanlçe opdrachten aanvaarden, de status van mill-
tair in actieve dienst behouden met al de lasten en verplichtingen die
deze stand kenmerken wat hun persoon betreft,

Dat kan worden betwijleld en artikel 16 van de qecoördineerde dienst-
pllchrwetten komt die twljfal zeker nog versterken.

Stellig zal de Koning die dienstplichtlqen, ter uirvoerlnq van artikel 2
van het ontwerp, een eigen tucht-, bezoldlqinqs- en verlofreqellnq moe-
ten qeven, Dat doet echter niets af aan het feit dat zl] voor het overtçe
verder aan de qezamenlljke militaire wetten en reqlernenten onderwor-
pen zullen zijn. 'Zo zullen onder meer hct Militair Strafwetboek en het
Wetboek van strafrechtspleging voor het leger op hen geheel toepas-
selijk blljven.

De Iasten en verplichtingen die het vervullen van de dienstplicht voor
de staatsburqers meebrenqt, zijn over het alqemeen zwaar te noemen, Ze
z.i]n enkel in zover verantwoord als ze nodig zijn opdat de gewapende
rnncht haar opdracht kan uttvoeren. In die geest alleen staar de Grond-
wet toe, dat terzake inbreuk wordr gemaakt op de persoonlijke vrijbeid
die zij anderdeels waarborgt.

Aanqenomen moet dus worden, dat de technische bijstand aan ontwtk-
kelinçslanden. ~ en net nationaal belang dat het verlenen van zodanige
bijstand in deze tijd vertoont, wil htermee geenszins in twijfel :dJn
getrokken - vreernd is aan de Iundamentele opdracht van de strljd-
krachten waarvan de dienstplichtiqen van het contingent die zieh daartoe
lenen, deel ultmaken, Het ls, althans in beginsel, nlet nodig en zelfs niet
altljd dlenstiq, dat deqenen die zulke opdrachten vervullen, de hoe-
danigheid van militair bezttten,

Als de wetgever het wenselük acht, zoals het ontwerp inderdaad lijkt
te rmpliceren, een nationale dienst voor technlsche bijstand aan de ont-
wlkkeitnqslanden in te voeren die voor de ztch daaraan wljdende dienst-
plichtigen in vredestljd de actieve militaire dienst kan komen vervan-
qen, dan zou de betrokkenen een volledig speclhek statuut moeten wor-
den gegeven, naar het voorbeeld van de Franse wet n" 66 479 van 6 juli
1966 «portant statut du personnel accomplissant le service national actif
dans le service de la coopération» (Dalloz. Législ. 1966. blz, 311). Dat
zou verschlllende voordelen bleden. De dualiteit in de regeling waartoe
het ontwerp zou leiden, dit wil zeqqen aan de ene kant het systeem
van arnkel 16 der gecoördineerde wetten en aan de andere kant het
systeem van het ontwerp, zou worden vermeden, De betrokkenen zou-
den een duidelljk omlijnd statuut krijqen, aangepast aan hun spectheke
toestand, zij zouden precies weten welke hun rechten en plichten zijn,
en ook welke maatreqelen te hunnen opzlchte kunnen worden qetroffen.
De ruet tot Mt doel dienende of nodeloze verplichtingen en lasten die
via het behoud van de status van militair in actieve dienst verder op
hen zouden blijven rusten, zouden worden gelicht,

Zulk een statuut zou wegens zijn nauwe samenhang met de werving
van de krijqsmacht. overeenkomstiq artikel 118 van de Grondwet moe-
ten worden vastqesteld in een wet.

." "
De ontworpen reqelinq doet voorts bepaalde rnoetltjkheden rijzen in

verband met de wet die het jaarhjks leqercontinçent bepaalt,
Aangenomen wordt dat onder « contingent» in de zin van artikel 119

van de Grondwet moet worden verstaan de krijgsmacht waarover de
Regering in vredestijd en als daartoe noodzaak bestaat vermag te be-
schikken (zte de rede van de heer Schollaert, Minlster van Binnen-
landse Zaken en van Landbouw, uitgesproken in de Karner van Volks-
verteqenwoordiqers op 19 oktober 1909 bij de bespreking van artikel 1
van de wet van 14 december 1909 tot wijziging van de dienstplicht-
wet, Pasinomïe 1909, blz. 423).

De dlenstpllchtigen van het contingent die voor samenwerkinqsop-
drachten zijn aanqewezen, moeren in het jaarlijks contingent worden
opqenomen, want zij zijn bij de strtjdkrachten ingelijfd en blijven
tijdens hun opdracht militair in actieve dienst. Over hen zal de Rege.
ring echter, in geval van nood, niet kunnen beschlkken want ze zullen
zich inqevolqe de met vreemde Staten qesloten overeenkomsten in een
veelal ver afgelegen land bevinden.

De bepalingen van het ontwerp zijn in ZOVerniet lDet artikel 119 van
de Grondwet overeen te brengen. dat ::ij tot gevolg hebben dat in het
voor de vorming vall de krijgsmacht benodigde Jaarlijkse contingent
dienstplichtigen worden opgenomen die voor andere oogmerken dan
militaire dienst zouden zijn aangeworven.



On relève une certaine contradiction entre le texte du projet et
l'exposé des motifs. Ce dernier souligne que le recrutement obéira
à des crltëres très sévères de qualtftcatton et qu'un comité de sélection
sera appelé à se prononcer sur les candidatures. Or. dans le texte du
projet. on ne trouve nulle trace de ce comité ni d'aucun autre organe
qui seralt Investi de ce pouvoir.

Il Importe d'indiquer clairement 51 le Mtntstre appréciera discrétion-
natrement que tel milicien sera envoyé ou non dans un pays en vole
de développement ou s'il en décidera à l'intervention d'un comité de
sélection,

Dans ce dernier cas. Il conviendrait d'habiliter le Roi à régler la
composition et le fonctionnement de ce comité.

La chambre était composée de :

Messieurs: P. Lepage, Président du Conseil d'Etat.
H, Adriaens et Ch, Smolders, consetllers d'Etat,
J. Limpens et S. Fredericq, assesseurs de la section de

léijLstatlon.
M. [acquemijn. greffier adjoint. greffier.

La concordance entre la version néerlandaise et la version française
a été vérifiée sous le contrôle de M. F. Lepage.

Le rapport a été présenté par M. H, Vlleberqh, auditeur.

Le Greffier,
[s.) M. JACQUEMIJN.

Le Président,
(s.) P. LEP~GE.
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Er blijkt een zekere teqenspraak te bestaan tussen de tekst van het
ontwerp en de mernorte van toeltchtlnq. In deze laaeste wordt erop ge·
wezen dat de aanwervtnq van de dienstplichtigen aan zeer strenge kwa-
liflcatlenormen moet beantwoorden en dat een selecttecomttë ztch over
de kandidaturen dient uit te spreken; In de tekst van het ontwerp is
echter geen spoor te vlnden van dit selectlecomlté of van enige andere
Instantle welke deze bevoegdheid zal uitoefenen.

Duidelijk zou moeten worden bepaald of de Minister dtscrenonetr
oordeelt welke dienstplichtige al dan niet in een ontwikkelingsland zal
worden Inqezet, dan wel of hij zijn beslissing neemt onder bemoelenis
van een selectlecomité.

In dit geval zou de Koning dienen te worden gemachtigd de sarnen-
stellinq en de werking van het selecttecomlté te bepalen,

De kamer was samengesteld u.It:

De Heren : F. Lepaqe, Vooraltter van de Raad van State,
H. Adriaens en Ch. Smolders, staatsraden,
J. Limpens en S. Frederlcq, bijzitters van de aMeHng

wetqevtnq,
M. Jacquernljn, adjunct-griffier. griffier.

De overeenstemming tussen de Nederlandse en de Pranse tekst werd
naqezien onder toezicht van de heer F. Lepage.

Het verslag werd ultIlebracht door de heer H. Vliebetqh, auditeur.

De Griffier.
(get.) M. JACQUEMIJN.

De VOOl'.o:ltter,
(get.) F. LEPAGE.
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ANNEXE 2.

CONSEIL CONSULTATIF
DE LA COOPERATION AU DEVELOPPEMENT.

Avis rdatlf à ravant-projet de loi
»QtfllJlt crEation du service de coopération outre-mer.

Vu la demande exprimée au Conseil le 20 février 1969 par le
Ministre de la Coopération au Développement aux fins d'obtenir son
avis au sujet de l'avant-projet de loi portant création du service
de coopération outre-mer :

Vu les documents suivants qui ont été consultés par les mem-
bres:

I) le texte de ravant-projet de loi ainsi que l'exposé des motifs
y afférents;

2) la note d'introduction d'une formule de service militaire au titre
de la coopération. établie le 23 mai 1969 par le Cabinet du Ministre
de la Coopération au Développement;

Compte tenu des discussions et des échanges de vue qui eurent lieu
au cours des séances plénières du Conseil les 17 avril. 8 mai. 12 juin
et 10 Juillet 1969:

Le Conseil Consultatif de la Coopération au Développement :

Conscient de l'intérêt et du bien-fondé de tous les efforts consentls
en faveur des [eunes qui désirent se dévouer outre-mer et notamment
des jeunes gens en âge d'accomplir leur service mIlitalre;

Tout en prenant acte des assurances données par le Ministre de la
Coopération au Développement :

- quant à la limitation de l'expérience à 200 miliciens rigoureuse-
ment sélectionnés en fonction de leur expérience et de leurs qualifica-
tions;

~ quant à l'encadrement efficace de ces miliciens afin de porter
leur rendement au maximum

Exprime son inquiétude ,

devant la disparité des régimes d'exemption du service mili-
taire d'une part, et du service de coopération outre-mer d'autre
part;

au sujet de la période de prestation qui lui semble être trop
courte pour permettre une adapta lion suffisante à la lâche qui leur
sera con liée et au milieu dans lequel ils doivent exercer leurs acti-
vités;

- devant l'absence de dispositions prévoyant une formation et une
préparation adéquates des miliciens aux tâches de coopération.

Le Conseil dans ces condillons et pour ces motifs regrette devoir
émettre un avis néQatlf et sur l'expérience et sur l'ensemble du projet.
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BIJLAGE 2.

RAAD VAN ADVIES
VOOR DE ONTWIKKELINGSSAMENWERKING.

Advies betreffende het voorontweep van wet
tot oprlchtlng van de samenwerkingsdienst overzee,

Gezten de door de heer Minister van Ontwikkelingssamenwerking op
20 februari 1969 uitqedrukte wens, het advies van de Raad te beke-
men betreffende het voorontwerp van wet tot oprtchtlnq van de sarnen-
werklnqsdienst overzee:

Gezien de volqende bescheiden door de leden geraadpleegd ;

1) de tekst van het voorontwerp van wet alsook de er bij beho-
rende mernorie van toelichting;

2) de nota betreffende de Invoerinq van de formule dienstpltcht
uit hoofde van samenwerkinq. opgesteld door het Kabinet van de MI-
nlster van Öntwtkkcllnqssamenwerkinq op 23 mel 1969:

Rekeninq houdend met de besprekinqen en de gedachtenwisselIngen
die plaats hadden gedurende de voltalllqe vergaderingen yan de Raad
op 17 april. 8 mel, 12 juni en 10 [uli 1969;

De Raad van Advies voor de Ontwikkelingssamenwerking

Doordrongen van het belang en de gegrondheid van al de inspan-
oing en tell voordele van de jonqeren die overzee verlanqen te ijveren
en inzonderheld van deze die de dlenstplichtige ouderdom berelkt
hebben:

Akte nemend van de waarborqen gegeven door de Minlster van
Ontwlkkelinqssarnenwerkinq :

- wat betrelt de beperkinq van de proefnenünq tot 200 miliciens,
nauwkeurig qeselectionneerd naargelang hun ondervindlnq en hun
bekwaamheid:

- wat aangaat de doeltreffende leiding van de miliciens ten elnde
hun rendement zo hooq mogelijk op te voeren

Geeft uiting aan zijn ongerustheid

- aangaande het uiteenlopend karakter van de stelsels van vrij-
stelling van militaire dienstplicht enerzijds en van de semenwerkinqs-
dienst overzee anderzijds:

- aangaande de duur van de dtenstperiode die te kort lijkt om een
voldoende aanpassinq toe te laten aan de taak, die hen zal toever-
trouwd worden en aan het midden waarin zij hun werkzaamheden
moeten volbrenqen:

- gezien het uitblijven van schtkklnqen die in een aan de sarnen-
werkinqstaken aanqepaste opleiding en voorbereldlnq van de mili-
ciens voorzten.

In deze omstandigheden en om deze redenen, betreurt de Raad
een neqatief advies te moeren uitbrenqen én wat de beperkte proef
en wat het qeheel van het ontwerp betreft,



ANNEXE 3.

RENSEIGNEMENTS SUR I,E VOLONTARIAT.

Coût.

Le Gouvernement accorde. à charge de l'O. C. D. les avantages sul-
vants pour personnes agréées en qualité de volontaires de la Coopéra-
tian:

1) le paiement des cotisations afférentes à leur affiliation à la Sécu-
rité Sociale (actuellement 2 982 F par mois):

2) une allocation de 3000 F par mois de présence dans les pays en
vole de développement.

soit au total 5982 F par mols.

Nombre des volontaJres.

443 (au 31 décembre 1968).

De 20 à 30 ans ...
De 3D à 4D ans
Plus de 40 ans

253
101
89

Etat civil.

Célibataires hommes
Célibataires femmes
Mariés hommes
Mariées femmes

101
255
45
42

Répartition par zone géographique,

Pays d'Afrique
Pays d'Amérique Latine
Pays d'Asie

343
71
29
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BIJLAGE 3.

INLICHTINGEN OVER HET VOLUNTARIAAT,

Kosten,

De Regering verleent, ten laste van de D. O. S.• volqende voordelen
aan de als vrijwilllqers voor de samenwerking aangenomen personen :

1) betallnq van de bijdragen voor aansluiting bij de sociale zeker-
heid (nu 2 982 F per maand) ;

2) een speciale toelaqe van 3 000 F per maand verblijf in het ont-
wlkkellnqsland,

In totaaI5 982 F per maand.

Aantal vrijwilligers.

443 (op 31 decernber 1968).

Van 20 tot 30 jaar
Van 30 tot 40 jaar
Ouder dan 4D [aar

253
101
89

Volgens de burgerlijke staat.

Onqehuwde mannen
Onqehuwde vrouwen
Gehuwde mannen .. ,
Gehuwde vrouwen

101
25545
42

Geografische spreldillg.

Afrikaan.o;elanden . ..
Landen van Latijns-Amerika
Aziatische landen

343
71
29


